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Au nom d’Allah, le Tout 
Miséricordieux, le Très Miséricordieux

Cher frère, chère sœur,

Que la paix, la miséricorde et la bénédiction d’Allah vous 
accompagnent.

Je m’adresse à vous en vertu des liens humains qui nous 
unissent. Car la famille humaine est immensément grande. 
Nous devons donc avoir conscience de ces liens qui nous 
unissent.

Je m’adresse également à vous en vertu de la foi et de la 
religion qui nous unissent, liens étroits et fraternité éternelle 
qui rassemblent les musulmans. Le Très Haut dit: (En réalité, 
les croyants sont des frères)(1).

Chaque musulman sur terre est conscient de ce lien étroit 
entre lui et ceux qui partagent la même foi que lui, ceux qui 
comme lui croient qu’Allah est leur Seigneur, Muhammad  
leur prophète et l’islam la seule et unique véritable religion.

(1) Sourate Al-Hujurât, verset 10. La traduction du Coran utilisée dans 
cet ouvrage est celle de Rachid Maach, intitulée: Le Coran, traduc-
tion du sens de ses versets d’après les exégèses de référence.
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Nous sommes donc, comme vous, conscients de cette foi 
qui nous unit. Lorsque nous implorons Allah, nous avons 
la conviction que nos frères et sœurs invoquent le même 
Seigneur que nous. Et lorsque nous ressentons le désir de 
rencontrer notre prophète Muhammad  auquel nous croyons 
et que nous aimons, nous avons conscience que nos frères et 
sœurs partagent avec nous la même foi en ce prophète et notre 
amour pour lui. Et lorsque, en prière, nous nous tournons vers 
la Qibla, nous savons que nos frères et sœurs se tournent dans 
la même direction que nous et accomplissent les mêmes gestes 
que nous. Tout musulman ressent donc cette fraternité qui le 
lie aux autres musulmans quelles que soient leurs patries et 
leurs nationalités. 

Nous vous félicitons donc pour avoir été guidés à l’islam, 
ce dont nous nous félicitons également, et vous offrons notre 
amour et certains enseignements que nous a appris notre 
religion. Nous attendons donc de vous le même amour en 
espérant que cet ouvrage aura sur vous l’influence la plus 
bénie et qu’il sera le point de départ d’un amour profond et de 
liens étroits entre nous.

Ce modeste ouvrage renferme certains enseignements 
salutaires qui permettront à celui qui les connaît de comprendre 
le sens de la vie et à celui qui s’interroge sur le sens de son 
existence de cesser d’errer sans but sur terre.

Quiconque lit cet ouvrage verra en effet le chemin s’éclairer 
devant lui et saura quelle mission lui a été confiée sur terre. 
Lui seront également dévoilés certains des secrets de l’au-
delà et lui sera décrite la vie éternelle. Celui qui trouve les 
réponses à ses questions dans la Révélation peut être certains 
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de leur justesse et avancer dans la vie avec une foi pleine de 
certitude et le cœur serein. Il connaîtra donc le bonheur et la 
douceur de vivre ici-bas et la félicité éternelle dans l’au-delà. 
Il quittera alors ce monde en entendant ces paroles: (Quant à 
toi, âme sereine et apaisée ! Retourne à ton Seigneur satisfaite 
et agréée ! Joins-toi à Mes serviteurs vertueux, entre dans Mon 
Paradis avec eux)(1).

Je vous laisse donc avec ce message fraternel et vous offre 
un amour désintéressé et les prières les plus sincères.

Votre frère Abdulvahab Süleymanoğlu.

Istanbul, le 10 août 2023.

(1) Sourate Al-Fajr, versets 27-30. 



Premièrement

Notre foi
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Une vie heureuse

Comme la vie est triste et sans saveur lorsque celle-ci n’est 
pas remplie de la foi en Allah, d’un lien étroit avec le Créateur 
et de la compagnie du Seigneur !

Cette vie n’est faite que de solitude, puisque celui qui 
connaît une telle existence n’a aucun lien avec la Création qui 
l’entoure. Il vit dans la solitude dès le début de son existence et 
jusqu’au-delà de sa mort, ne sachant ni d’où il vient ni où il va. 
Il pense que sa vie s’arrêtera comme s’arrête la vie d’un insecte 
écrasé par inadvertance par un quelconque piéton déambulant 
dans la rue.

Allah le Très-Haut a d’ailleurs décrit cette vie dans ces 
paroles: (Quant à celui qui se détournera de Mon message, il 
connaîtra une existence malheureuse)(1).

Quand bien même il vivrait dans le luxe, son existence est 
malheureuse et son âme oppressée. Il erre dans cette vie sans 
suivre une direction précise, sans savoir où aller. Quel bonheur 
pourrait goûter celui qui appréhende la vie de cette manière, 
sans foi ni sans but ?!

(1) Sourate Tâ-Hâ, verset 124. 
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Quant à celui qu’Allah a honoré en illuminant son cœur 
par la lumière de la foi, il connaît son Seigneur, croit en Lui, 
œuvre pour Lui plaire et se tourne vers Lui. Il reçoit donc les 
dons divins les plus précieux ici-bas et connaît l’existence la 
plus heureuse, goûtant à la sérénité que procure une foi ferme 
et la quiétude que procure la satisfaction du Seigneur. Il suit la 
voie la plus claire, sait d’où il vient et où il va, et connaît le but 
de son existence. Allah le Très-Haut dit: (Tous feront retour à 
ton Seigneur)(1).

Quiconque a foi en Allah tout en accomplissant de bonnes 
œuvres en sera récompensé par une vie heureuse ici-bas. Peu 
importe que cette vie soit entourée de luxe et de richesses. Le 
bonheur peut être accompagné de richesses, comme il peut ne 
pas l’être. Les causes de bonheur - en dehors de l’argent - sont 
en effet multiples: la proximité avec Allah, la confiance en 
Lui, la sérénité de se savoir protégé et assisté par le Seigneur, 
la bonne santé, la quiétude, la satisfaction, le contentement 
et la bénédiction, la tranquillité du foyer, la joie que procure 
l’accomplissement des bonnes œuvres et leur effet des plus 
heureux sur l’âme et l’existence. Lorsque le cœur est illuminé 
par la foi, il est envahi par la joie, la félicité et la béatitude. Il 
se contente alors du peu qui lui procure une douce satisfaction 
et où il trouve une immense bénédiction. Notre prophète  
prononçait ces mots lorsqu’il se mettait au lit: «Louange à 
Allah qui nous a nourris et abreuvés, nous a préservés et 
nous a donné refuge. Que d’hommes, en effet, ne trouvent 
personne pour pourvoir à leurs besoins et leur donner 
refuge.»(2) 

(1) Sourate An-Najm, verset 42. 
(2) Rapporté par Muslim (2715).
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Le Prophète  reconnaît ici humblement les grâces du 
Seigneur dont chacun de nous jouit sans cesse dans sa vie 
quotidienne: quelques bouchées, quelques gorgées et le havre 
de paix que constitue le foyer. Il est aussi un bienfait dont peu 
sont conscients: Allah nous a «préservés», c’est-à-dire, qu’Il 
nous a mis à l’abri de bien des dangers et des maladies, et nous 
a protégés de bien des maux et des malheurs. Que penser de 
ces grâces qui se répètent chaque jour avec chaque bouchée, 
chaque gorgée, chaque sommeil réparateur, chaque instant de 
repos et chaque jour sans maladie et sans malheur?! L’homme 
ne jouit véritablement et pleinement de toutes ces faveurs que 
s’il est conscient qu’elles proviennent d’Allah. Il s’agit même 
du premier des dons divins envers les croyants au cours de 
leur vie terrestre. Allah le Très-Haut dit: (A ceux, hommes ou 
femmes, qui a ccomplissent de bonnes œuvres, tout en étant 
croyants, Nous réservons une vie heureuse et une généreuse 
récompense pour leurs bonnes actions)(1).

La foi remplit la vie de quiétude si bien que le croyant n’est 
jamais en proie à l’angoisse et de sérénité, si bien qu’il n’est 
jamais sujet à l’anxiété. Allah a donc décrit l’âme du croyant 
comme étant «sereine et apaisée». La paix accompagne en 
effet le croyant tout au long de son existence, mais aussi 
lorsqu’il est à l’agonie, au moment de sa résurrection et à 
l’instant où il entre au Paradis. Allah le Très-Haut dit: (Quant à 
toi, âme sereine et apaisée ! Retourne à ton Seigneur satisfaite 
et agréée ! Joins-toi à Mes serviteurs vertueux, entre dans Mon 
Paradis avec eux)(2).

(1) Sourate An-Nahl, verset 97. 
(2) Sourate Al-Fajr, versets 27-30. 
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Cette âme est apaisée par la foi qui l’éloigne de tous les 
doutes. Elle suit donc paisiblement sa voie sans jamais en 
dévier et jouit d’une existence paisible qui ne laisse aucune 
place à l’angoisse et à l’exaspération.

Puis, au moment de quitter le corps, l’âme est interpellée 
par ces mots sublimes: (Retourne à ton Seigneur satisfaite 
et agréée !) Autrement dit: est venu le temps de retourner, 
satisfaite et agréée, à ton Seigneur auquel tu as cru durant ta 
vie et vers lequel tu te tournais en prière.

Et reçois cette grande nouvelle: tu seras en compagnie de 
Ses serviteurs qu’Il agrée et qu’Il a comblés de Ses grâces, 
parmi les prophètes et les véridiques, et tu seras auprès de Lui 
dans Son Paradis.

Quelle immense joie que d’entendre le Seigneur, gloire à 
Lui, prononcer ces mots: (Mes serviteurs) et (Mon Paradis), 
par lesquels Il décrit ces serviteurs comme les siens et le 
Paradis comme le sien, afin que les croyants sachent qu’ils sont 
dans le Paradis d’Allah, en Sa compagnie et dans la proximité 
du Seigneur, comme l’a affirmé la vertueuse femme de 
Pharaon dans ce verset: (Veuille, Seigneur, me faire construire 
auprès de Toi une demeure au Paradis)(1). Il ne s’agit donc 
pas d’une simple demeure, mais bien d’une demeure dans la 
compagnie du Seigneur.

D’ailleurs le croyant vit déjà sur terre cette proximité 
avec le Seigneur par la foi et la certitude. Et il la vivra dans 
l’au-delà véritablement par la récompense et les dons qui lui 

(1) Sourate At-Tahrîm, verset 11. 
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seront offerts. Ces croyants vertueux vivront en effet dans la 
proximité du Seigneur. 

Veuille Allah - cher frère et chère sœur - vous placer au 
nombre de ces croyants ici-bas et dans l’au-delà.
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La connaissance d’Allah

Ubayy ibn Ka‘b  relate que le Messager d’Allah  lui 
demanda un jour: «Abû Al-Mundhir ! Quel est le plus 
sublime des versets du Livre d’Allah  que tu connais ?» 
«Allah et Son Messager le savent mieux que quiconque», 
répondit-il. Le Prophète  répéta: «Abû Al-Mundhir ! Quel 
est le plus sublime des versets du Livre d’Allah  que tu 
connais ?» Ubayy lut alors le verset débutant par ces mots: 
(Allah ! Il n’est de divinité en droit d’être adorée que Lui, 
le Dieu Vivant et Eternel…)(1). Le Prophète  frappa alors 
amicalement sur sa poitrine, avant d’ajouter: «Félicitations 
pour ton savoir, Abû Al-Mundhir !»(2)

On peut se demander ce qui a poussé ce compagnon à désigner 
ce verset en particulier comme le plus sublime des versets du 
Coran. Les compagnons savaient que la connaissance d’Allah 
était la science la plus utile et la plus noble qui soit, et que ce 
verset décrit précisément la grandeur et la perfection d’Allah 
qui règne en Maître absolu sur la Création et dont dépendent 
toutes les créatures. Ce verset indique qu’Allah embrasse 
toute chose de Sa science et qu’Il est au Ciel, au-dessus de Sa 
Création. Le verset du Kursi est donc le plus sublime verset du 
Coran. Se réjouissant du savoir d’Ubayy , le Prophète  lui a 

(1) Sourate Al-Baqara, verset 255.
(2) Rapporté par Muslim (810).
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donc donné un léger coup sur le torse, en le félicitant pour cette 
science du Coran. C’est ainsi que les compagnons lisaient et 
méditaient le Coran qui leur permettait de connaître, d’aimer 
et de vénérer Allah. ‘Âïcha, qu’Allah l’agrée, relate ainsi que 
le Prophète  désigna un homme comme chef d’une troupe 
d’élite. Lorsque ce dernier dirigeait la prière, il récitait toujours 
à la fin la sourate Al-Ikhlâs débutant par ces mots: (Dis: Allah 
est la seule et unique divinité). De retour, ils en informèrent le 
Messager d’Allah  qui leur dit: «Demandez-lui pour quelle 
raison il agit ainsi.» L’homme répondit: «J’aime la réciter, 
car elle décrit le Tout Miséricordieux.» Le Prophète  leur dit 
alors: «Annoncez-lui qu’Allah l’aime.»(1)

Cher frère, chère sœur ! Comme  est grand notre besoin de 
connaître Allah, notre Seigneur et Créateur qui nous a tirés 
du néant et nous a comblés de Ses grâces, et vers lequel nous 
retournerons tous un jour ! Le Très-Haut dit: (Tous feront 
retour à ton Seigneur)(2). Nous devons donc connaître Ses noms 
et attributs: Sa grandeur et Son omnipotence, Sa générosité et 
Sa miséricorde. Car plus nous connaissons Allah, plus nous 
nous rapprochons de Lui et L’aimons davantage.

L’une des meilleures manières de connaître Allah est de 
lire et méditer les versets du Coran par lesquels le Seigneur 
s’est décrit à nous. Le Très-Haut dit ainsi: (C’est Lui le vrai 
Dieu. Il n’est de divinité digne d’être adorée que Lui. Il 
connaît le monde visible comme le monde invisible. Il est le 
Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. C’est Lui le vrai 
Dieu. Il n’est de divinité en droit d’être adorée que Lui. Il est 
le Souverain, le Saint, le Pur, le Dieu apaisant et l’Observateur 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (7375) et Muslim (813).
(2) Sourate An-Najm, verset 42. 
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vigilant, le Tout-Puissant, l’Impérieux et le Superbe. Gloire 
à Allah qui est bien au-dessus des faux dieux qu’ils peuvent 
Lui associer! C’est Lui le vrai Dieu, le Créateur qui tire toute 
chose du néant en lui donnant la forme qu’Il veut. Il possède 
les noms les plus sublimes. Tout ce qui se trouve dans les cieux 
et sur la terre célèbre Sa gloire et Sa pureté. Il est le Tout-
Puissant, l’infiniment Sage)(1).

Et le Très-Haut dit: (Allah ! Il n’est de divinité en droit d’être 
adorée que Lui, le Dieu Vivant et Eternel. Il n’est gagné ni par 
le sommeil, ni même par la somnolence. Tout ce qui se trouve 
dans les cieux et sur la terre Lui appartient. Qui donc pourrait 
intercéder auprès de Lui sans Sa permission ? Il connaît leur 
avenir comme leur passé, tandis que les hommes n’embrassent 
de Sa science et de Ses mystères que ce qu’Il veut bien leur 
dévoiler. Son Kursi embrasse les cieux et la terre dont Il assure 
la pérennité sans aucune difficulté. Il est le Très-Haut, le Très 
Glorieux)(2).

Et Il dit: (Dis: «Louange à Allah qui ne s’est pas donné 
d’enfant, dont la souveraineté est absolue, nul n’étant associé 
à Sa royauté, et qui est trop puissant pour avoir besoin d’un 
protecteur.» Et célèbre hautement Sa grandeur)(3).

Et Il dit: (Dis: «Allah est la seule et unique divinité. Allah 
est  le Maître dont nul ne peut se passer. Il n’a pas engendré, ni 
été Lui-même engendré. Et nul dans Sa création n’est à même 
de L’égaler.»)(4)

(1) Sourate Al-Hachr, versets 22-24. 
(2) Sourate Al-Baqara, verset 255.
(3) Sourate Al-Isrâ, verset 111.
(4) Sourate Al-Ikhlâs, versets 1-4.
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Autre moyen de connaître Allah: méditer Sa sublime création 
et réfléchir aux preuves cosmologiques de Son existence. Il 
convient à chaque instant de considérer la Création d’Allah 
comme si nous la découvrions pour la première fois. Nous 
devons donc contempler le ciel avec ses astres et ses étoiles 
et la terre et ce qu’elle contient: ses montagnes, ses océans, 
ses forêts et ses animaux qui tous témoignent de la perfection 
du Créateur et célèbrent Sa gloire. Le Très-Haut dit: (Dans la 
création des cieux et de la terre, l’alternance du jour et de la 
nuit, les vaisseaux qui voguent en mer pour le bien des hommes, 
l’eau qu’Allah fait descendre du ciel et par laquelle Il redonne 
vie à la terre morte, la diversité des espèces animales qu’Il a 
dispersées sur terre et celle des vents, les nuages soumis à la 
volonté d’Allah entre ciel et terre, en tout cela il y a des signes 
suffisamment clairs pour des hommes capables de raisonner)(1). 

Et Allah dit: (La création des cieux et de la terre, l’alternance 
du jour et de la nuit, sont autant de signes pour des hommes 
doués de raison qui, debout, assis ou allongés sur le côté, 
invoquent le nom d’Allah et méditent la création des cieux 
et de la terre, disant: «Tu n’as pas, Seigneur, créé tout ceci en 
vain. Gloire à Toi ! Préserve-nous des tourments de l’Enfer!»)(2)

Car celui qui connaît véritablement son Seigneur ne pourra 
que L’aimer de tout son cœur, L’aimer pour Sa majesté, Sa beauté 
et Sa grandeur, L’aimer pour Son omnipotence, Sa sagesse 
infinie, Son omniscience et Sa miséricorde incommensurable 
qui embrasse toute chose.

(1) Sourate Al-Baqara, verset 164.
(2) Sourate Al ‘Imrân, versets 190-191.
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Celui qui connaît son Seigneur ne pourra que L’aimer pour 
Ses faveurs insignes envers lui. Allah est en effet Celui qui 
nous a tirés du néant et Celui qui nous a honorés et préférés 
à nombre de Ses créatures. Le Très-Haut dit: (Nous avons 
honoré les fils d’Adam, mettant à leur disposition toutes sortes 
de moyens de transport sur terre et en mer, leur procurant 
les nourritures les plus pures et les favorisant largement par 
rapport à nombre de Nos créatures)(1).

Allah est Celui qui a mis à notre disposition et nous a soumis 
Son immense Création. Le Très-Haut dit: (Il vous a également 
soumis, par un effet de Sa grâce, tout ce qui se trouve dans les 
cieux et sur la terre. Voilà bien des signes pour des hommes 
capables de les méditer)(2).

Nous aimons donc Allah  en raison de Ses grâces immenses 
envers nous. Le Très-Haut dit: (Il n’est pas de bonheur qui 
ne soit un don du Seigneur)(3). Et Il dit: (Si vous cherchiez à 
dénombrer les bienfaits d’Allah, vous ne le pourriez pas)(4).

Or, l’une des plus grandes grâces d’Allah envers nous est 
de nous avoir guidés, alors que nombre d’hommes sont égarés. 
(Ils diront: «Louange à Allah qui nous a guidés vers les œuvres 
pour lesquelles nous sommes aujourd’hui récompensés. Si 
Allah ne nous avait pas guidés, nous n’aurions jamais suivi le 
droit chemin. Les promesses des Messagers de notre Seigneur 
étaient véridiques.» Il leur sera alors annoncé: «Voici le Paradis 

(1) Sourate Al-Isrâ, verset 70.
(2) Sourate Al-Jâthiya, verset 13.
(3) Sourate An-Nahl, verset 53.
(4) Sourate Ibrâhîm, verset 34.
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dont vous avez hérité en récompense de vos œuvres.»)(1)

Autres bienfaits divins: la subsistance qui assure notre 
existence, la bonne santé dont nous jouissons et la sécurité 
qu’Il nous a accordée en nous mettant à l’abri de tous les maux 
et de tous les dangers. C’est la raison pour laquelle le Prophète 
 avait l’habitude, après avoir mangé, de prononcer ces mots: 
«Louange à Allah qui nous a nourris, abreuvés et qui a 
fait de nous des musulmans.»(2)? De même, Allah dit à Son 
prophète : (Proclame hautement les grâces de ton Seigneur!)(3) 

Avant même de proclamer les bienfaits de son Seigneur, 
l’homme doit lui-même les reconnaître et s’en souvenir 
continuellement.

Nous aimons également Allah pour Sa miséricorde infinie 
envers nous, comme en témoigne notamment la manière dont 
Il rétribue les hommes pour leurs bonnes et leurs mauvaises 
actions. En effet, quiconque accomplit une bonne action se 
voit inscrire par Allah dix bonnes œuvres et bien plus encore. 
En revanche, quiconque commet un péché ne se voit inscrire 
qu’une seule mauvaise action qui peut même lui être effacée 
par le repentir et la demande de pardon et être transformée en 
bonne action.

Car Allah accueille toujours le repentir de celui qui se 
repent sincèrement et accorde immanquablement Son pardon à 
celui qui L’implore. Le Très-Haut dit: (C’est Lui qui accepte le 

(1) Sourate Al-A‘râf, verset 43.
(2) Rapporté par At-Tirmidhi (3457) et Abû Dâwûd (3850).
(3) Sourate Ad-Dûhâ, verset 11.
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repentir de Ses serviteurs dont Il efface les péchés)(1). Et Il dit: 
(Allah entend vous guider vers le repentir)(2). En outre, Allah ne 
se hâte pas de punir Ses serviteurs tant que ceux-ci croient en 
Lui et reconnaissent Ses bienfaits. Le Très-Haut dit: (Allah n’a 
nul besoin de vous châtier si vous vous montrez reconnaissants 
et devenez croyants. Allah est Très Reconnaissant et 
Omniscient)(3). Comme Allah est miséricordieux envers nous ! 
Comme Ses grâces envers nous sont immenses et Son pardon 
infini ! Et comme Ses récompenses et Ses dons sont généreux !

C’est pourquoi les croyants vouent à Allah un amour 
intense. Le Très-Haut dit: (Il est des hommes qui ont décidé 
d’adopter en dehors d’Allah de fausses divinités qu’ils aiment 
à l’égal du Seigneur. Quant à ceux qui ont la foi, ils vouent à 
Allah un amour bien plus ardent)(4).

C’est en méditant les grâces infinies d’Allah envers lui que 
le croyant voit son amour pour le Seigneur se raffermir et le 
désir de Le rencontrer augmenter. Il a alors la meilleure opinion 
de son Seigneur dont il sait que la générosité est infinie et que 
les faveurs sont insignes.

Et c’est par la connaissance d’Allah que le cœur du croyant 
se remplit de la crainte et de la vénération de son Seigneur. 
Le Messager d’Allah  a dit: «Je suis celui d’entre vous qui 
connaît le mieux Allah et qui Le craint le plus.»(5)

(1) Sourate Ach-Chûrâ, verset 25.
(2) Sourate An-Nisâ’, verset 27.
(3) Sourate An-Nisâ’, verset 147.
(4) Sourate Al-Baqara, verset 165.
(5) Rapporté par Al-Bukhâri (6101) et Muslim (2356).



21

A MES FRÈRES ET SŒURS

Par la connaissance d’Allah se raffermit également la 
confiance du croyant qui s’en remet entièrement à son 
Seigneur, comme l’a affirmé le prophète Jacob en s’adressant 
à ses fils: (Allah m’a révélé des choses que vous ignorez)(1). 
Jacob a prononcé ces paroles alors qu’il était envahi par la 
tristesse d’avoir été séparé de ses fils Joseph et Benjamin. Il 
dit: (Je crie ma détresse et ma tristesse à Allah seul.  Allah 
m’a révélé des choses que vous ignorez. Mes fils ! Allez 
donc vous enquérir du sort de Joseph et de son frère, sans 
jamais désespérer de la miséricorde d’Allah. Seuls les impies 
désespèrent de la miséricorde du Seigneur.»)(2)?Puisque Jacob 
savait des choses qu’Allah lui avait révélées, mais que ses fils 
ignoraient, il espérait d’Allah ce que ces derniers n’espéraient 
pas. Et lorsque les espoirs qu’il avait placés en Allah se sont 
réalisés et qu’il a retrouvé ses deux fils, il leur dit: (Ne vous ai-
je pas dit qu’Allah m’a révélé des choses que vous ignorez ?)(3)

La connaissance d’Allah est donc le plus noble et le plus 
profitable des savoirs, puisqu’il est la clé de Son amour, de Sa 
crainte et de la confiance en Allah, et donc la clé de tout le bien 
en lequel le croyant peut espérer.

(1) Sourate Yûsuf, verset 86.
(2) Sourate Yûsuf, versets 86-87.
(3) Sourate Yûsuf, verset 96.
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Le culte exclusif d’Allah

Lorsque le prophète Jacob arriva en Égypte, il constata que 
l’idolâtrie et le polythéisme y étaient répandus. Aussi, lorsqu’il 
fut à l’agonie, il craignit que ces pratiques païennes ne touchent 
ses enfants et leurs descendants. Alors qu’il était sur le point de 
rendre l’âme, il leur demanda donc: (Qu’adorerez-vous après 
ma disparition ?) Par cette question, il désirait simplement 
insister sur l’obligation de vouer un culte exclusif à Allah  
et obtenir leur engagement de ne jamais tomber dans le 
polythéisme. Ils lui répondirent donc: (Nous adorerons ton 
Dieu, celui de tes pères Abraham, Ismaël et Isaac, Dieu unique 
auquel nous faisons acte de soumission)(1).

Jacob était un prophète, de même que son père Isaac et son 
grand-père Abraham. Bien que la mission de prophète leur fût 
confiée de père en fils et qu’ils appelèrent tous leur peuple au 
Tawhîd et à la soumission entière et exclusive au Seigneur de 
la Création, Jacob craignit, au moment de mourir, que ses fils 
ne se détournent du message des prophètes, et ce, en raison de 
la propagation du paganisme à cette époque et dans ce pays. Il 
leur fit donc cette recommandation avec insistance et prit leur 
engagement de vouer un culte exclusif et sincère au Seigneur, 
et ce, dans le moment le plus difficile de sa vie, alors qu’il 
était à l’agonie. Rien n’eut plus d’importance à ses yeux, à 
cet instant crucial, que d’appeler ses fils au Tawhîd et au culte 
exclusif du Seigneur . 

(1) Sourate Al-Baqara, verset 133.
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L’idolâtrie est l’acte le plus insensé commis par l’homme. 
Elle n’a pourtant jamais cessé d’exister dans l’histoire de 
l’humanité et de se transmettre de génération en génération.

C’est d’ailleurs la raison pour laquelle les Messagers ont 
été envoyés les uns à la suite des autres, afin de corriger cette 
déviation, de guider l’humanité vers le culte exclusif d’Allah, 
sans intermédiaire parmi Ses créatures, et d’enseigner aux 
hommes que l’adoration est un droit exclusif du Seigneur. Les 
Messagers furent donc tous chargés de guider l’humanité vers 
le monothéisme et de les détourner du culte des idoles et des 
astres, des prophètes et des saints, qui tous ont été créés par 
Allah et ne sont en rien associés au Seigneur. Allah le Très-
Haut dit: (Il n’appartient aucunement à un être humain auquel 
Allah a révélé les Écritures et la Sagesse, et qu’Il a élevé au 
rang de prophète, de demander aux hommes de l’adorer en 
dehors d’Allah)(1). D’ailleurs chaque prophète a adressé ces 
mots à son peuple: (Adorez Allah! Vous n’avez d’autre divinité 
que Lui)(2).

De nombreux versets coraniques dévoilent d’ailleurs la 
vanité du culte des fausses divinités et du polythéisme. Le Très-
Haut dit: (S’il se trouvait au ciel ou sur terre d’autres divinités 
qu’Allah, tous deux seraient livrés au chaos. Gloire donc à 
Allah, Maître du Trône, que leurs blasphèmes ne sauraient 
atteindre !)(3)?Et le Très-Haut dit: (Allah ne s’est pas donné 
d’enfant et il n’y a pas d’autres dieux avec Lui. Sans quoi, 
chaque divinité exercerait sa souveraineté sur sa création et 
chercherait à soumettre les autres à sa domination. Gloire donc 

(1) Sourate Al ‘Imrân, verset 79.
(2) Sourate Al-A‘râf, verset 59.
(3) Sourate Al-Anbiyâ’, verset 22.
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à Allah que leurs blasphèmes ne sauraient atteindre !)(1)?Nulle 
divinité n’est donc en droit d’être adorée avec Allah et nul 
besoin d’intermédiaire entre Allah et Ses créatures. Allah  
est en effet proche de Ses serviteurs au moment où ceux-ci 
Lui vouent un culte et L’adorent. Le Messager d’Allah  a 
dit: «Le serviteur d’Allah n’est jamais aussi proche de son 
Seigneur qu’en prosternation.»(2)?Allah est donc proche de 
Ses adorateurs qui L’implorent. Le Très-Haut dit: (Que ceux 
de Mes serviteurs qui t’interrogent sur Moi sachent que Je suis 
tout proche et que J’exauce quiconque M’invoque sincèrement. 
Qu’ils suivent donc la voie du salut en se soumettant à Mes 
commandements et en croyant en Moi)(3).  

Allah a donc sévèrement mis en garde l’humanité contre le 
polythéisme et le culte des fausses divinités, en indiquant que 
l’idolâtrie était un péché capital qui ne saurait être pardonné. 
Le Très-Haut dit: (Allah ne saurait pardonner que d’autres 
divinités Lui soient associées, mais Il peut pardonner à qui Il 
veut tout autre péché de moindre gravité)(4). 

Le culte des fausses divinités est un acte abject dans la 
mesure où celui qui adore un autre qu’Allah fait de lui l’égal 
du Seigneur. Or, comment peut-on mettre sur un pied d’égalité 
le Créateur et les créatures, l’Être glorieux et majestueux et 
les êtres faibles et méprisables ?! D’ailleurs, les idolâtres 
comprendront, le Jour de la résurrection, lorsqu’ils seront réunis 
en Enfer avec leurs fausses divinités, en quoi l’association 
d’autres dieux à Allah est un égarement et une infamie. Le 

(1) Sourate Al-Mu’minûn, verset 91.
(2) Rapporté par Muslim (482).
(3) Sourate Al-Baqara, verset 186.
(4) Sourate An-Nisâ’, verset 48.
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Très-Haut dit: (Les mécréants jureront, se disputant dans le 
Brasier: «Par Allah ! Nous étions de toute évidence égarés 
en vous mettant vous et le Seigneur de la Création sur un 
pied d’égalité. Ce sont les criminels, en réalité, qui nous ont 
détournés de la vérité.»)(1)???

Le musulman et la musulmane adorent leur Seigneur de 
la même manière qu’Abraham, Moïse, Jésus et Muhammad 
l’adoraient: ils se tournent vers Lui directement, sans 
intermédiaires ou intercesseurs. Allah  est en effet proche 
d’eux et répond à toutes leurs prières.

Le musulman sait que ce qui distingue le plus sa religion 
des autres cultes est son rapport direct au Seigneur. Ainsi, 
lorsqu’il adresse ses prières, il se tourne exclusivement vers 
Allah. Lorsqu’il implore pardon, il sollicite uniquement Allah. 
Lorsqu’il prie, il se tient debout devant Allah seul. Il a en effet 
conscience qu’Allah est extrêmement proche de lui, que le 
Seigneur est avec lui où qu’il se trouve et qu’Il connaît tous 
les secrets de son cœur. Le Très-Haut dit: (Il est avec vous où 
que vous soyez)(2).

(1) Sourate Ach-Chu‘arâ’, versets 96-99.
(2) Sourate Al-Hadîd, verset 4.
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Les Messagers d’Allah

Par un effet de la miséricorde et de la grâce d’Allah envers 
eux, Allah a envoyé aux hommes des Messagers dans les 
différentes périodes de l’Histoire, (des Messagers chargés 
d’annoncer aux hommes la bonne nouvelle et de les mettre en 
garde, de sorte que ces derniers n’aient ainsi aucun argument 
à opposer à Allah après l’envoi des Messagers)(1). Le Très-
Haut dit de même par ailleurs : (Il n’est pas de peuple qu’un 
prophète ne soit venu avertir)(2).

Les Messagers, les uns après les autres, ont donc transmis à 
leurs peuples respectifs les messages de leur Seigneur qui tous 
s’accordaient sur une chose: l’appel à vouer un culte exclusif à 
Allah, même si les lois apportées par ces prophètes pouvaient 
diverger, étant adaptées à chaque nation et à chaque phase de 
l’Histoire. Mais chaque prophète confirmait la mission des 
prophètes qui l’avaient précédé.

Puis Allah a clos la mission prophétique par celle de 
Muhammad  qui a apporté et transmis le même message que 

(1) Sourate An-Nisâ’, verset 165.
(2) Sourate Fâtir, verset 24.
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ces devanciers. (Adorez Allah! Vous n’avez d’autre divinité 
que Lui)(1).

Le Prophète  a donc exhorté les hommes à croire en la 
mission de tous les Messagers précédents, à tous les aimer et à 
avoir foi en leurs Écritures et leurs messages. Le Très-Haut dit: 
(Dites: «Nous croyons en Allah, en ce qui nous a été révélé, 
en ce qui a été révélé à Abraham, Ismaël, Isaac, Jacob et aux 
fils d’Israël, mais aussi en ce qui a été confié à Moïse et à 
Jésus, et en ce qui a été confié aux autres prophètes par leur 
Seigneur. Nous ne faisons aucune distinction entre eux et nous 
Lui sommes entièrement soumis.»)(2)

Et Il dit: (Nous t’avons confié la Révélation comme nous 
l’avons confiée à Noé et aux prophètes qui lui ont succédé. 
Nous l’avons confiée à Abraham, Ismaël, Isaac, Jacob, aux fils 
d’Israël, à Jésus, Job, Jonas, Aaron et Salomon. Et, à David, 
Nous avons donné les Psaumes. Il est des Messagers dont 
Nous t’avons fait le récit et d’autres dont Nous ne t’avons pas 
fait mention. Allah a bel et bien parlé à Moïse. Des Messagers 
chargés d’annoncer aux hommes la bonne nouvelle et de les 
mettre en garde. Ces derniers n’auront ainsi aucun argument 
à opposer à Allah après l’envoi des Messagers. Allah est Tout-
Puissant et infiniment Sage)(3).

C’est la raison pour laquelle nous croyons en tous les 
prophètes d’Allah, les aimons tous et considérons que ce 
sont les frères de notre prophète Muhammad  qui est venu 

(1) Sourate Al-A‘râf, verset 59.
(2) Sourate Al-Baqara, verset 136.
(3) Sourate An-Nisâ’, versets 163-165.
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notamment pour confirmer l’authenticité de leur mission et 
parachever cette dernière. 

Le Coran relate l’histoire de ces Messagers afin de 
confirmer leur mission, que les hommes en tirent des leçons 
et de raffermir le Prophète  - dont le message fut identique 
au leur - qui fut invité à supporter comme eux les persécutions 
de son peuple. Le Très-Haut dit: (Tous ces récits que Nous 
te relatons au sujet des Messagers ont pour but de raffermir 
ton cœur)(1). Et Il dit: (Supporte patiemment le tort qui t’est 
fait, à l’exemple des Messagers pleins de résolution qui t’ont 
précédé)(2).

Ainsi, le prophète Hûd est mentionné 43 fois dans le Coran, 
Abraham 69 fois, Moïse 136 fois et Jésus à 25 reprises. En 
outre, nulle femme n’est mentionnée plus souvent que la vierge 
Marie dans le Coran dont l’une des sourates porte même le 
nom.

La foi en la mission de Muhammad  implique donc de 
croire en la mission de tous les prophètes qui l’ont précédé, de 
même que l’amour de Muhammad  implique d’aimer tous les 
Messagers d’Allah.

(1) Sourate Hûd, verset 120.
(2) Sourate Al-Ahqâf, verset 35.
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L’amour du Messagers d’Allah 

L’amour du Prophète  est l’un des principaux fondements 
de la foi en sa mission. Par conséquent, quiconque n’aime pas 
le Prophète  ne croit pas véritablement en lui. Le Messager 
d’Allah  a dit: «Nul d’entre vous n’aura véritablement la 
foi tant que je ne serai pas plus cher à ses yeux que ses 
parents et ses enfants.»(1)  

Cet amour du Prophète  implique de suivre sa voie, d’obéir 
à ses ordres, de désirer le rencontrer dans l’au-delà et de prier 
pour lui.

Nous aimons notre prophète Muhammad  pour plusieurs 
raisons :

- En raison de l’amour qu’Allah lui porte.

- En raison de sa perfection et de ses mérites.

- En raison de ses immenses faveurs envers nous, puisqu’il 
nous a transmis l’islam de la manière la plus claire et la plus 
fidèle. Il n’a rejoint la suprême compagnie qu’après avoir 
reçu le témoignage des hommes qu’il a bien transmis le 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (14).
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message de leur Seigneur. Ainsi, il s’est adressé en ces termes 
aux musulmans réunis autour de lui durant le pèlerinage 
d’adieu: «Vous serez interrogés à mon sujet, qu’allez-
vous répondre?» Ils dirent: «Nous témoignerons que tu as 
fidèlement transmis le message, accompli ta mission et agi 
pour le bien de ta nation.» Le Prophète  s’exclama alors: «Ô 
Allah! Sois-en témoin ! Ô Allah! Sois-en témoin ! Ô Allah! 
Sois-en témoin !»(1)

- Nous l’aimons également, car nous connaissons son amour 
pour sa nation, amour décrit par Allah dans ce verset: (Voilà 
que vous est venu un Messager issu de vous, à la fois sensible à 
vos souffrances, désireux de vous voir embrasser la foi et plein 
de compassion et de miséricorde envers les croyants)(2). 

- Nous l’aimons aussi, car nous savons que lui-même nous 
aime. Le Prophète  a en effet vécu avec le désir de rencontrer 
les générations futures de musulmans qu’il n’a pu rencontrer de 
son vivant. Il a ainsi dit un jour à ses compagnons: «J’aimerais 
tant voir nos frères.» Ces compagnons s’étonnèrent: «Ne 
sommes-nous pas tes frères, Messager d’Allah ?» Il répondit: 
«Vous êtes mes compagnons. Mes frères sont ceux qui ne 
sont pas encore venus.»(3)

- Nous l’aimons aussi, car il n’a cessé de se soucier des 
hommes, au point de faillir se consumer de tristesse pour ceux 
de son peuple qui avaient rejeté la foi. Allah le Très-Haut dit: 
(Ne te consume pas de tristesse pour eux)(4).

(1) Rapporté par Muslim (1218).
(2) Sourate At-Tawba, verset 128.
(3) Rapporté par Ahmad (7993) et An-Nasâï (150).
(4) Sourate Fâtir, verset 8.
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Mais comment raffermir notre amour pour le 
Prophète ? 

En apprenant à le connaître par l’étude de sa vie et la lecture 
de sa biographie authentique, en découvrant ainsi sa moralité, 
sa vertu et son comportement exemplaire. Il est en effet celui 
déc rit par son Seigneur en ces termes: (Tu es, en vérité, doté du 
caractère le plus élevé)(1).

Qu’implique l’amour du Prophète ?

L’amour du Prophète  implique d’aimer sa famille et ses 
proches qui crurent en lui, à l’image de son oncle paternel 
Hamza, de son oncle paternel Al-‘Abbâs, de son cousin et 
gendre ‘Ali ibn Abî Tâlib, de son cousin Ja‘far ibn Abî Tâlib, 
de l’ensemble de ses épouses, de ses filles Zaynab, Ruqayya, 
Umm Kulthûm et Fâtima, ou encore de ses petits-fils Al-Hasan 
et Al-Husayn, qu’Allah les agrée tous.

Nous les aimons donc en raison de leurs liens de parenté 
avec le Messager d’Allah , en raison de leur soutien intangible 
au Prophète  durant sa mission et de la manière dont ils ont 
supporté patiemment les persécutions que les mécréants leur 
ont fait subir pour prix de ce soutien. C’est la raison pour 
laquelle Allah a vanté leurs mérites dans ce verset: (Allah veut 
seulement vous préserver de toute souillure, membres de la 
famille du Prophète, et vous purifier entièrement du péché)(2).

L’amour du Prophète  implique également d’aimer 
ses compagnons qui ont cru en sa mission et sont morts en 

(1) Sourate Al-Qalam, verset 4.
(2) Sourate Al-Ahzâb, verset 33.
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étant attachés à sa religion. Les compagnons sont en effet les 
premiers à avoir cru en Allah et Son Messager. En outre, ils 
ont rencontré le Prophète  de son vivant et ont combattu à 
ses côtés. Enfin, ils ont transmis et propagé sa religion après sa 
disparition. Car cette religion à travers laquelle nous adorons 
Allah ne nous est parvenue que par leur intermédiaire. Veuille 
donc Allah les récompenser de la meilleure manière.

Aimer le Prophète  implique donc d’aimer ces hommes qui 
connurent le Messager  mieux que quiconque et l’aimèrent 
plus que quiconque. Ce sont eux qu’Allah a élus afin d’être les 
compagnons de Son prophète et de transmettre Sa religion. Le 
Très-Haut dit: (Les tout premiers croyants parmi ceux qui ont 
émigré et ceux qui leur ont apporté leur soutien, ainsi que ceux 
qui ont fidèlement suivi leur voie, sont entièrement satisfaits 
d’Allah qui Lui-même est satisfait d’eux. Il leur a préparé des 
jardins traversés de rivières où ils demeureront à jamais. Voilà 
le bonheur suprême)(1). Et Il dit: (Allah est satisfait des croyants 
qui, sous l’arbre, te juraient allégeance et fidélité. Connaissant 
parfaitement la sincérité de leurs intentions, Il a suscité 
quiétude et sérénité dans leurs cœurs et les a récompensés par 
un succès imminent)(2).

(1) Sourate At-Tawba, verset 100.
(2) Sourate Al-Fath, verset 18.
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L’islam est fait de convictions et de 
sentiments

Anas ibn Mâlik  relate ce qui suit: Un Bédouin se présenta 
au Prophète  et lui dit: «Messager d’Allah ! Quand l’Heure 
sonnera-t-elle ?» Le Messager d’Allah  répondit: «Malheur 
à toi ! Qu’as-tu préparé en vue de son avènement, car 
elle sonnera inéluctablement?» L’homme manifesta de 
l’humilité avant de répondre: «Je n’ai préparé pour elle ni de 
nombreuses prières, ni beaucoup de jours de jeûne, ni un grand 
nombre d’aumônes, mais j’aime Allah et Son Messager.» Le 
Prophète  lui annonça alors: «Tu seras avec ceux que tu 
auras aimés.» Nous demandâmes alors: «En va-t-il de même 
de nous ?» Il répondit: «Oui, il en va de même de vous.» 
Anas  ajouta: «Rien, en dehors de l’islam, ne nous a réjoui 
plus que les paroles du Prophète : “Tu seras avec ceux 
que tu auras aimés”.»(1)?Anas  ajouta: «J’aime Allah, Son 
Messager , Abû Bakr  et ‘Umar . J’espère donc être avec 
eux, même si je n’ai pas accompli les mêmes œuvres qu’eux.»

L’islam est fait de convictions et de sentiments. Le Coran ne 
cesse en effet d’inciter les hommes à réfléchir et à raisonner: 
(Peut-être saurez-vous y réfléchir) (Peut-être saurez-vous le 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (3688).



34

A MES FRÈRES ET SŒURS

méditer !) (…afin de vous inciter à réfléchir). Le Très-Haut 
dit par ailleurs: (N’ont-ils pas réfléchi? Allah n’a créé les 
cieux, la terre et ce qui se trouve entre eux, que pour une juste 
raison et un terme déjà fixé)(1). Et Il dit: (Dis: «Je vous exhorte 
simplement à agir ainsi: levez-vous pour Allah en toute 
sincérité, à deux ou séparément, et réfléchissez. Vous saurez 
alors que votre compagnon n’est nullement possédé, mais 
qu’il est simplement chargé de vous mettre en garde contre le 
terrible châtiment qui vous attend.»)(2)

Rien dans les versets révélés par Allah dans le Coran ou 
dans les lois qui composent Sa législation ne laisse la raison 
perplexe ou l’esprit interdit.

Et si les hommes adhèrent à l’islam par conviction et en 
raison de la force de ses arguments, cette religion finit toujours 
par conquérir leurs cœurs. Ceux qui dans un premier temps 
ont cru au Prophète  par conviction ont vu cette dernière se 
transformer en un amour intense pour Allah et Son Messager. 
Ainsi, certains compagnons jurèrent au Prophète , après 
leur adhésion à l’islam, qu’ils le détestaient plus que tout au 
monde avant leur conversion, mais qu’il était devenu depuis la 
personne la plus chère à leurs yeux(3). 

Le Prophète  a d’ailleurs indiqué que ces sentiments 
étaient des formes d’adoration en lien étroit avec la foi. Il a dit: 
«Quiconque possède ces trois vertus goûtera grâce à elles à 
la douceur de la foi: aimer Allah et Son Messager plus que 

(1) Sourate Ar-Rûm, verset 8.
(2) Sourate Saba’, verset 46.
(3) Voir Al-Bukhâri (4372) et Muslim (1764).
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tout au monde, aimer une personne uniquement en Allah 
et répugner à retomber dans l’impiété comme on répugne 
à être jeté au feu.»(1) 

De même, le Messager d’Allah  a dit: «Vous n’entrerez 
au Paradis que lorsque vous aurez la foi et vous n’aurez 
vérit ablement la foi que lorsque vous vous aimerez les uns 
les autres. Voulez-vous que je vous indique une chose qui 
fera naître de l’amour entre vous? Saluez-vous les uns les 
autres.»(2)

Par ailleurs, le Prophète  a indiqué qu’être miséricordieux 
envers les créatures d’Allah était le meilleur moyen d’obtenir 
la miséricorde du Seigneur. Il a dit: «Les miséricordieux 
obtiendront la miséricorde du Tout Miséricordieux. Soyez 
miséricordieux envers ceux qui sont sur terre, Celui qui est 
au ciel le sera avec vous.»(3)

Au nombre de ces créatures divines qu’il convient de 
traiter avec douceur et pitié, les animaux. Un homme dit un 
jour au Prophète : «J’ai pitié du mouton que j’égorge.» Le 
Messager d’Allah  dit: «Si tu te montres miséricordieux 
avec le mouton, Allah le sera envers toi.»(4)?Par ailleurs, le 
Prophète  relate ce qui suit: «Une débauchée juive vit un 
chien en train de tourner autour d’un puits et sur le point 
de mourir de soif. Elle retira sa chaussure, la remplit d’eau 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (16) et Muslim (43).
(2) Rapporté par Muslim (54).
(3) Rapporté par Abû Dâwûd (4941) et At-Tirmidhi (1924).
(4) Rapporté par Ahmad (15592).
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et l’abreuva. Cet acte de bonté lui valut le pardon de ses 
péchés.»(1) 

Si une telle récompense est réservée à celui qui prend en pitié 
un animal, alors que dire de celui qui se montre miséricordieux 
avec son frère ?! 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (3467) et Muslim (2245).
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Il n’y aura en ce Jour aucune injustice

Les hommes seront jugés et rétribués dans l’au-delà en toute 
équité. Nul ne sera lésé. Aucun homme ne sera châtié pour un 
péché qu’il n’aura pas perpétré ni plus sévèrement qu’il ne le 
mérite. Allah est en effet un juge équitable dont la miséricorde 
surpasse le courroux. L’homme ne se verra appliquer que la 
sanction qu’il mérite de son propre aveu et pour un péché 
qu’il confessera. C’est pourquoi Allah nous informe que la 
rétribution, le Jour de la résurrection, sera fonction des œuvres 
de chacun. Le Jour dernier sera en effet un jour de justice 
exempt de toute iniquité. Le Très-Haut dit: (Ce Jour-là, les 
hommes, qui ne pourront se dérober aux regards, comparaîtront 
devant Allah auquel aucune de leurs œuvres n’échappera. Qui 
dispose aujourd’hui de l’autorité suprême? Allah, l’Unique 
qui a soumis l’ensemble de la Création à Son pouvoir. 
Aujourd’hui, chaque être sera rétribué selon ses œuvres. Il n’y 
aura, aujourd’hui, aucune injustice. Allah est prompt dans Ses 
comptes)(1). 

Tous ceux qui seront châtiés le Jour de la résurrection ne 
seront menés vers le châtiment qu’après avoir lu le registre 
de leurs œuvres et avoir assisté à la pesée de leurs actions. Le 
Très-Haut dit: (Le Jour de la résurrection, Nous dresserons les 

(1) Sourate Ghâfir, versets 16-17.



38

A MES FRÈRES ET SŒURS

balances de la justice. Nul ne sera donc lésé. Chaque action, 
aussi insignifiante soit-elle, sera pesée. Nous suffisons pour 
tenir le compte de leurs œuvres)(1). Et le Très-Haut dit: (Voici 
Notre livre qui vous présente vos œuvres en toute équité. Nous 
y faisions consigner par Nos anges tout ce que vous faisiez)(2). 
Les hommes reconnaîtront alors leurs péchés: (Ils diront: 
«Seigneur ! Tu nous as donné par deux fois la mort et par deux 
fois la vie. Nous reconnaissons nos péchés. Y a-t-il un moyen 
de sortir d’ici?»)(3)

En outre, nul ne sera jeté au Feu avant que les anges ne 
lui fassent reconnaître que le message lui est parvenu et qu’il 
n’avait donc aucune excuse pour renier la foi. Allah le Très-
Haut dit au sujet de la Géhenne: (L’Enfer bouillonnera avec 
une telle fureur qu’il sera sur le point d’éclater. Chaque fois 
qu’un groupe de damnés y sera jeté, les gardiens de l’Enfer les 
interrogeront: «Un prophète n’est-il pas venu vous avertir ?» 
«Si, reconnaîtront-ils, un prophète est bien venu nous avertir, 
mais nous l’avons traité d’imposteur, affirmant qu’il était 
profondément égaré et qu’Allah n’avait jamais rien révélé.» Ils 
ajouteront: «Si nous avions écouté et réfléchi, nous ne serions 
pas dans les flammes de l’Enfer, au milieu des damnés!»)(4)

Allah, gloire à Lui, nous a informés qu’Il ne saurait châtier 
celui auquel Son message n’est pas parvenu, le laissant sans 
excuses et sans arguments. Le Très-Haut dit: (Nous ne saurions 
châtier un peuple avant de lui avoir envoyé un Messager)(5). 

(1) Sourate Al-Anbiyâ’, verset 47.
(2) Sourate Al-Jâthiya, verset 29.
(3) Sourate Ghâfir, verset 11.
(4) Sourate Al-Mulk, versets 8-10.
(5) Sourate Al-Isrâ’, verset 15.
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Et Il dit: (Des Messagers chargés d’annoncer aux hommes la 
bonne nouvelle et de les mettre en garde. Ces derniers n’auront 
ainsi aucun argument à opposer à Allah après l’envoi des 
Messagers)(1).

Tout ceci montre que celui auquel le message d’Allah n’est 
pas parvenu ne mérite pas d’être châtié, de même que celui qui 
a reçu le message de l’islam si déformé qu’il n’a pu l’accepter. 
Ceux donc auxquels le message divin n’est pas parvenu - mais 
qui, s’ils l’avaient connu, l’auraient accepté sans le renier par 
orgueil - seront à l’abri du châtiment douloureux de l’Enfer.

Seul mérite d’être châtié celui qui a su la vérité, mais s’en 
est détourné, celui qui a été clairement mis en garde, mais qui 
a rejeté orgueilleusement l’avertissement. 

Nul ne prétendra donc le Jour de la résurrection qu’il 
aura été lésé et jugé injustement. En revanche, les mécréants 
souhaiteront revenir sur terre afin de corriger leurs erreurs. 
Le Très-Haut dit: (Si tu pouvais les voir lorsque, immobilisés 
devant le feu de l’Enfer, ils diront: «Si seulement nous étions 
rendus à la vie terrestre, nous cesserions de renier les signes de 
notre Seigneur pour être du nombre des croyants.» Non! Mais 
leur apparaîtra ce qu’ils dissimulaient autrefois en eux-mêmes. 
S’ils étaient rendus à la vie, ils retomberaient dans l’interdit. 
Ils ne font que mentir)(2). 

Si Allah  a interdit toute injustice entre les hommes, Il se 
l’est interdite à Lui-même avant cela. Il dit en effet dans un 
hadith Qudsi: «Mes serviteurs! Je Me suis interdit à Moi-

(1) Sourate An-Nisâ’, verset 165.
(2) Sourate Al-An‘âm, versets 27-28.
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même l’injustice et Je l’ai interdite entre vous, ne soyez 
donc  pas injustes les uns envers les autres.»(1)?

De même, Allah  dit dans Son livre: (Allah ne lèse en 
rien les hommes qui, en réalité, se lèsent eux-mêmes)(2). Et Il 
dit: (Allah ne les a aucunement lésés, mais ils se sont eux-
mêmes lésés)(3). Et Il dit: (Allah, en vérité, ne lèse en rien Ses 
serviteurs, décuplant au contraire le salaire de leurs œuvres et 
leur accordant de surcroît, par un effet de Sa grâce, une immense 
récompense)(4). Les bonnes actions voient leurs récompenses 
décuplées, tandis que les mauvaises actions ne sont rétribuées 
qu’en fonction de leur gravité. Allah dit: (Quiconque se 
présentera avec une bonne action sera récompensé au décuple, 
tandis que celui qui se présentera avec une mauvaise action ne 
sera rétribué qu’à hauteur de son forfait, sans subir la moindre 
injustice)(5). La bonne action est donc récompensée dix fois, 
tandis que le péché n’est compté qu’une seul fois. N’est 
donc perdu que celui dont les péchés sont au moins dix fois 
supérieurs à ses bonnes œuvres.

Il ne convient donc pas de se demander si les damnés auront 
mérité le châtiment qui leur sera infligé. Car notre Seigneur a 
toutes les raisons de les châtier, Lui l’Omniscient et le Juge 
équitable dont la miséricorde embrasse toute chose et devance 
Son courroux, Lui qui est plus miséricordieux envers Ses 
créatures qu’elles ne le sont les unes envers les autres et qui 
les connaît mieux qu’elles ne se connaissent elles-mêmes. Par 

(1) Rapporté par Muslim (2577).
(2) Sourate Yûnus, verset 44.
(3) Sourate An-Nahl, verset 33.
(4) Sourate An-Nisâ’, verset 40.
(5) Sourate Al-An‘âm, verset 160.
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conséquent, seul celui qui sera cerné par ses péchés méritera 
d’être châtié. Le Très-Haut dit: (Bien au contraire, quiconque, 
cerné par ses péchés, tombe dans l’impiété est voué au feu de 
l’Enfer où il demeurera pour l’éternité)(1).

(1) Sourate Al-Baqara, verset 81.
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Le regard du croyant sur l’au-delà

Le croyant vit ici-bas le regard tourné vers la vie éternelle 
de l’au-delà et le sort qui l’attend après la mort. Il sait en effet 
que cette vie, aussi longue soit-elle, est éphémère. Le Très 
Haut dit: (Dis: «Les jouissances terrestres sont éphémères et 
ont bien peu de valeur. L’autre monde est bien meilleur pour 
celui qui craint le Seigneur. Et sachez que vous ne serez en rien 
lésés.»)(1)?

Cette vie est appelée à disparaître et tout ce que possède 
l’homme ici-bas est appelé à lui être retiré, de son vivant ou à 
sa mort.

Afin de montrer clairement la réalité de la vie terrestre, 
Allah la compare à la vie éternelle de l’au-delà: (Cette vie n’est 
que jouissance éphémère. Seule la demeure de l’au-delà est 
éternelle)(2).

La vanité de cette vie et la réalité de ce bas monde 
apparaîtront clairement aux hommes lorsqu’ils le quitteront 
pour l’au-delà. Le Très Haut dit: (Lorsque la mort se présente 
à l’un d’entre eux, il dit: «Seigneur ! Rends-moi à la vie, afin 

(1) Sourate An-Nisâ’, verset 77.
(2) Sourate Ghâfir, verset 39.



que je puisse accomplir les bonnes actions que j’ai délaissées.» 
Sûrement pas ! Ce ne sont là que des mots. Ils en seront 
empêchés jusqu’au Jour où ils seront ressuscités)(1).

Et lorsque les hommes seront ressuscités après la mort et 
qu’ils se souviendront de leur vie sur terre, celle-ci leur paraîtra 
particulièrement courte, comme le montre le Très Haut dans 
ce verset: (Il leur demandera: «Combien d’années êtes-vous 
demeurés sur terre ?» Ils répondront: «Nous y sommes restés 
un jour ou moins d’une journée. Interroge donc ceux qui 
tiennent les comptes.»)(2)

Allah a montré en quoi cette vie était insignifiante par 
rapport à la vie dernière. Il dit: (Sachez que cette vie n’est 
que jeu, divertissement, vaine parure, lutte de gloire et 
course effrénée aux richesses et aux enfants, à l’image d’une 
végétation arrosée par la pluie qui fait un instant l’admiration 
des cultivateurs, mais qui finit par se dessécher et que l’on 
voit jaunir et s’effriter. L’au-delà réserve aux hommes, soit 
un terrible châtiment, soit le pardon d’Allah et Son agrément. 
Cette vie n’est que plaisirs éphémères et jouissance illusoire)(3).

De même, la véritable rétribution est celle de l’au-delà, non 
celle de ce bas monde. Le Très-Haut dit: (Ce qui se trouve 
auprès d’Allah est bien meilleur et plus durable)(4). Et Il dit: 
(Le châtiment de l’au-delà sera plus terrible et plus durable)(5).

(1) Sourate Al-Mu’minûn, versets 99-100.
(2) Sourate Al-Mu’minûn, versets 112-113.
(3) Sourate Al-Hadîd, verset 20.
(4) Sourate Al-Qasas, verset 60.
(5) Sourate Tâ-Hâ, verset 127.
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Nombreux sont ceux qui vivent sur terre comme s’ils 
devaient y demeurer à jamais. Ils jouissent sans retenue de 
cette vie dans une sorte de torpeur. Ils ne se préoccupent et 
ne parlent que de cette vie, sans se soucier de ce qui viendra 
après, sans élever leur âme vers Celui qui la dirige en Maître 
absolu, sans se préoccuper de la rencontre, inéluctable, de leur 
Seigneur, ni du châtiment ou de la récompense qui les attend 
dans l’au-delà. C’est à eux notamment que font référence ces 
paroles d’Allah le Très-Haut: (Détourne-toi donc de ceux 
qui ont eux-mêmes tourné le dos à Notre message et aspirent 
uniquement à jouir de cette vie. Voilà à quoi se limite leur 
savoir. Ton Seigneur sait parfaitement qui s’est écarté de Sa 
voie et qui suit le droit chemin)(1).  

Cette vie est la courte préface d’un long ouvrage. Et les 
hommes qui sont soumis au temps sur terre quitteront ce 
monde pour un autre monde où le temps n’existe pas, puisque 
la vie dernière est éternelle et sans fin. Les hommes doivent 
donc se préparer pour cette vie éternelle. Le Très-Haut dit: 
(Dis: «Les jouissances terrestres sont éphémères et ont bien 
peu de valeur. L’autre monde est bien meilleur pour celui qui 
craint le Seigneur. Et sachez que vous ne serez en rien lésés.»)(2)

Par conséquent, le bienheureux est celui qui est saisi par la 
mort alors qu’il s’est préparé à sa venue et qui atteint l’autre 
monde après avoir œuvré en vue de son salut. Celui-ci sera 
accueilli dans l’au-delà par une heureuse annonce et sera à 
l’abri de toute terreur le Jour dernier. Le Très-Haut dit: (Ils ne 
seront pas terrorisés par les affres de ce Jour, mais accueillis 

(1) Sourate An-Najm, versets 29-30. 
(2) Sourate An-Nisâ’, verset 77.
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au Paradis par les anges qui leur diront: «Voici le Jour qui vous 
était promis.»)(1)

Et Il dit: (Un jour viendra où l’on verra la lumière des 
croyants et des croyantes courir devant eux et sur leur droite. 
Il leur sera alors annoncé: «Réjouissez-vous aujourd’hui de 
votre admission dans des jardins traversés de rivières où vous 
demeurerez pour l’éternité.» Voilà le bonheur suprême)(2).

Ceux qui recevront cette heureuse nouvelle dans l’au-delà 
sont ceux qui vivaient ici-bas le regard tourné vers l’au-delà 
et qui œuvraient sur terre en vue de la vie future, comme si 
celle-ci était pour demain. Ils redoutaient donc l’avènement de 
ce Jour et ses affres, prononçant ces paroles sur terre: (Nous 
redoutons l’avènement d’un jour, décrété par notre Seigneur, 
si terrible que les visages en seront contractés de terreur. Allah 
les préservera donc des affres de ce Jour, leurs visages seront 
éclatants de beauté et rayonnants de joie)(3). C’est pourquoi ils 
diront dans l’au-delà: (Nous vivions sur terre au milieu des 
nôtres dans la crainte de notre Seigneur. Mais Allah, nous 
comblant de Ses faveurs, nous a préservés de la chaleur de 
l’Enfer. Nous L’implorions humblement sur terre. Il est le 
Bienfaiteur, le Très Miséricordieux)(4).

Et lorsqu’ils entreront au Paradis, ils se souviendront de la 
manière dont Allah les a guidés, de la promesse que leur ont 
faite les Messagers et des œuvres qu’ils ont accomplies sur 
terre en vue de leur salut. Ils diront: («Louange à Allah qui 

(1) Sourate Al-Anbiyâ’, verset 103.
(2) Sourate Al-Hadîd, verset 12.
(3) Sourate Al-Insân, verset 11.
(4) Sourate At-Tûr, versets 26-28.
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nous a guidés vers les œuvres pour lesquelles nous sommes 
aujourd’hui récompensés. Si Allah ne nous avait pas guidés, 
nous n’aurions jamais suivi le droit chemin. Les promesses 
des Messagers de notre Seigneur étaient véridiques.» Il leur 
sera alors annoncé: «Voici le Paradis dont vous avez hérité en 
récompense de vos œuvres.»)(1)?

Le croyant vit ici-bas le regard tourné vers l’au-delà 
pour lequel il ne cesse de se préparer en se demandant 
continuellement des comptes à lui-même: qu’a-t-il préparé 
pour ce Jour et quelles œuvres a-t-il accomplies pour le salut 
de son âme ? Le Très-Haut dit: (Vous qui croyez ! Craignez 
Allah et que chacun considère les œuvres qu’il a accomplies 
pour le salut de son âme. Craignez Allah qui est parfaitement 
informé de ce que vous faites)(2).

Croire que la vie terrestre n’est qu’un passage, que la 
rencontre d’Allah est inéluctable et que les hommes doivent 
se préparer à cette rencontre, tout cela ne signifie pas que le 
croyant doive se détourner entièrement de ce bas monde et 
renoncer à jouir de ces plaisirs licites. Ni le Coran ni la Sunna 
du Prophète  n’incitent à un tel comportement. Rappelons-
nous en effet que la main qui donne est meilleure que la main 
qui sollicite et que le croyant fort est meilleur que le croyant 
faible. Le Coran incite au contraire les hommes au juste milieu: 
(Cherche, par les richesses qu’Allah t’a accordées, à obtenir 
l’ultime demeure, sans pour autant renoncer à ta part des 
jouissances terrestres. Sois bon envers ton prochain, comme 
Allah l’a été envers toi)(3). 

(1) Sourate Al-A‘râf, verset 43.
(2) Sourate Al-Hachr, verset 18. 
(3) Sourate Al-Qasas, verset 77.





Deuxièmement

Notre islam
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Des questions sur l’islam

Un Bédouin du Hedjaz quitta son immense désert entouré de 
montagnes pour Médine. Le but de ce voyage à dos de chameau 
d’une durée de huit jours n’était ni de s’adonner au commerce, 
ni de rendre visite à un proche, mais simplement de rencontrer 
cet homme qui se disait prophète, afin de s’assurer qu’il est 
bien le Messager d’Allah afin de décider en connaissance de 
cause d’embrasser l’islam.

Arrivé à Médine, il pénétra dans la mosquée et se dirigea 
vers le Prophète  qui ne se distinguait pas de ses compagnons 
au milieu desquels il était assis. Parvenu devant le groupe 
d’hommes, le Bédouin les interrogea en ces termes: «Qui 
de vous est le petit-fils de ‘Abd Al-Muttalib ?» Rien ne 
différenciait en effet le Messager d’Allah  de ses compagnons, 
à l’exception peut-être de la lumière qui se dégageait de son 
visage. Les hommes présents répondirent: «C’est cet homme 
blanc de peau accoudé là-bas.» Le Bédouin se dirigea alors vers 
lui et se tint debout devant lui, avant de l’interpeller comme 
n’importe quel homme: «Petit-fils de ‘Abd Al-Muttalib !» Le 
Prophète  répondit: «Je te réponds, je suis bien le petit-
fils de ‘Abd Al-Muttalib.» «Muhammad ?» Demanda le 
Bédouin. «Oui», répondit-il. Si les premiers mots adressés au 
Prophète  témoignaient d’un manque de respect, ceux qui 
suivirent furent plus irrespectueux encore. Le Bédouin dit en 
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effet: «Je vais t’interroger sans te ménager. Ne m’en veux donc 
pas.» Le Prophète  lui répondit: «Je ne t’en voudrai pas. 
Demande ce que tu veux.» Le Messager d’Allah  répondait 
avec la plus grande clarté à toutes les questions qui lui étaient 
posées sur l’islam. Aucune question n’était interdite.

Les questions posées par ce Bédouin témoignaient de la 
pureté de son esprit et de la rigueur de son raisonnement. La 
première question qu’il posa fut: «Qui a créé le ciel ?» «Allah», 
répondit le Messager d’Allah . «Alors qui a créé la terre?» 
Demanda-t-il. «Allah», répondit le Messager d’Allah . «Qui 
donc a dressé ces montagnes et y a placé ce qui s’y trouve?» 
Poursuivit-il. «Allah», répéta le Prophète . L’homme dit 
alors: «Je vais donc t’interroger par Celui qui a créé le ciel et 
la terre, et qui a dressé ces montagnes et y a placé ce qui s’y 
trouve, ton Dieu, Celui des hommes qui t’ont précédé et de 
ceux qui vivront après toi: Allah t’a-t-il envoyé à l’ensemble 
des hommes ?» «Ô Allah ! Oui», répondit le Prophète . Le 
Bédouin poursuivit: «Je te demande donc par Celui qui t’a 
envoyé: est-ce Allah qui t’a ordonné d’enseigner aux hommes 
que Lui seul doit être adoré et de renoncer à ces fausses 
divinités que nos ancêtres vénéraient avec Lui?» «Ô Allah ! 
Oui», répondit le Prophète . Le Bédouin poursuivit: «Je te 
demande par Celui qui t’a envoyé: est-ce Allah qui t’a ordonné 
que nous accomplissions cinq prières nuit et jour?» «Ô Allah ! 
Oui», répondit le Prophète . L’homme poursuivit: «Je te 
demande par Celui qui t’a envoyé: est-ce Allah qui t’a ordonné 
d’imposer cette aumône à nos riches et de la distribuer entre 
nos pauvres?» «Ô Allah ! Oui», répondit le Prophète . Le 
Bédouin ajouta: «Je te demande par Celui qui t’a envoyé: 
est-ce Allah qui t’a ordonné que nous jeûnions le mois de 
Ramadan une fois l’an?» «Ô Allah ! Oui», répondit-il. Le 
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Bédouin ajouta: «Je te demande donc par Celui qui t’a envoyé: 
est-ce Allah qui t’a ordonné que nous nous rendions en 
pèlerinage au sanctuaire sacré si nous en avons les moyens ?» 
«Ô Allah ! Oui», répondit-il. L’homme dit alors: «Je témoigne 
alors qu’il n’y a de divinité en droit d’être adorée qu’Allah 
et que Muhammad est le Messager d’Allah. Par Celui qui t’a 
envoyé avec la vérité, je n’ajouterai rien à ces prescriptions 
et n’en retrancherai rien. Je suis Dimâm ibn Tha‘laba de la 
tribu des Banî Sa‘d ibn Bakr. S’agissant des péchés, nous 
nous abstenions de bien des péchés avant l’islam, et en serons 
encore plus éloignés après l’islam.»

Puis le Bédouin retourna à son chameau dont il dénoua les 
liens et sur lequel il prit place, avant de regagner les siens. Plus 
rien, en effet, ne le retenait à Médine.

Lorsque le Bédouin tourna le dos, le Prophète  dit: 
«L’homme a montré son intelligence et sa compréhension. 
Si cet homme aux deux tresses dit vrai, il entrera au 
Paradis.»(1)

Les compagnons les plus savants furent étonnés par la 
compréhension de ce Bédouin qui fit même dire à ‘Umar : 
«Je n’ai vu personne poser des questions à la fois si intelligentes 
et si courtes que Dimâm.» 

Cet homme avait entendu parler des lois de l’islam qui 
l’avaient convaincu. Il n’est venu à Médine que pour faire la 
connaissance de ce Messager . Lorsqu’il fut en sa présence, 
il vit en lui les signes de la sincérité. Ses questions n’avaient 

(1) Rapporté par Ahmad (2254) et Al-Bukhâri (2254).
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donc pour but que de s’assurer de la véracité de ce qu’il avait 
entendu. Sa rencontre avec le Prophète  et ses questions ne 
firent que raffermir son intime conviction. Il proclama donc sa 
foi devant le Messager d’Allah  avant de retourner dans sa 
patrie.

Lorsqu’il fut de retour chez les siens, ces derniers se réunirent 
autour de lui. Il commença par rabaisser leurs fausses divinités, 
s’exclamant: «Comme Al-Lât et Al-‘Uzzâ sont abjectes !» Al-
Lât et Al-‘Uzzâ étaient deux idoles que sa tribu vénérait. Son 
peuple s’étonna qu’il ose parler ainsi de leurs fausses divinités 
et le mit en garde contre la colère de leurs idoles, lui disant: 
«Arrête Dimâm. Prends garde à la lèpre et à l’éléphantiasis.»

Mais Dimâm, qui avait dépassé toutes ces superstitions et 
corrigé ses croyances, leur répondit: «Malheur à vous ! Par 
Allah ! Ces deux idoles n’ont ni le pouvoir de vous nuire 
ni celui de vous être utiles. Sachez qu’Allah a envoyé un 
Messager auquel Il a révélé un livre qui peut vous délivrer de 
votre égarement. Je témoigne donc qu’il n’y a de divinité en 
droit d’être adorée qu’Allah, Dieu unique et sans associés, et 
que Muhammad est Son serviteur et Messager. Or, je viens de 
sa part vous enseigner ce qu’il vous ordonne et ce qu’il vous 
interdit.»

Il ne cessa de les convaincre de l’authenticité de l’islam, 
si bien que le soir venu tous les hommes et toutes les femmes 
de sa tribu avaient embrassé l’islam. Les compagnons furent 
informés de ce que Dimâm avait réalisé, ce qui fit dire à Ibn 
‘Abbâs : «Nous n’avons pas entendu parler d’homme, 
parmi ceux qui se présentèrent à Médine, meilleur que Dimâm 
ibn Tha‘laba.»
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Cet épisode répond à de nombreuses questions que se 
posent des personnes qui souhaitent connaître l’islam et leur 
indique que cette religion choisie par Allah pour l’humanité 
est parfaitement claire et sans équivoque, simple et sans 
complexité, tolérante et sans difficulté. Le Très-Haut dit: (Allah 
veut vous faciliter les choses, non les rendre malaisées)(1).

Ce récit indique par ailleurs que l’adhésion à l’islam ne 
provoque pas nécessairement un grand chamboulement dans 
votre vie et vos relations aux autres. La conversion à cette 
sublime religion permet au contraire à l’homme de trouver une 
certaine sérénité, un but à son existence et une voie à suivre.

L’homme qui embrasse la foi se fixe en effet un seul but: 
le culte exclusif d’Allah, Dieu unique et sans associés. Le 
musulman a donc, tout au long de sa vie, le sentiment que son 
Seigneur est proche de lui, qu’Il l’observe en permanence et 
qu’Il connaît ses secrets comme ce qu’il laisse apparaître au 
grand jour.

La solitude de la vie se transforme alors en familiarité 
et celui qui errait trouve le droit chemin. Le musulman vit 
comme s’il voyait Allah où qu’il se tourne. Le Prophète  a 
dit: «L’excellence dans la religion consiste à adorer Allah 
comme si tu Le voyais, car si toi tu ne le vois pas, Lui te 
voit.»(2)?

S’agissant des lois de l’islam, elles sont en parfaite 
adéquation avec la nature humaine. Car Celui qui a créé 
cet homme est également Celui qui a instauré cette religion 

(1) Sourate Al-Baqara, verset 185.
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (50) et Muslim (8).
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parfaitement adaptée à sa nature première. Le Très-Haut dit: 
(Ne connaît-Il pas ceux qu’Il a créés, Lui qui connaît les 
réalités les plus subtiles et les mieux cachées ?)(1)

Rien dans cette religion n’est donc difficile ou ne dépasse 
ce que l’homme peut supporter. Le Très-Haut dit: (Allah 
n’impose à une âme que ce qu’elle peut supporter)(2). 

Et l’islam ne prive en aucun cas l’homme de ses besoins 
naturels et ne lui interdit nullement de jouir des plaisirs licites 
de la vie. Le Très-Haut dit: (Dis: «Qui donc a interdit les 
vêtements et les nourritures pures et saines qu’Allah a mis à la 
disposition de Ses serviteurs ?»)(3)?

Ces lignes ont donc montré, de manière claire et simple, 
la voie que prend la vie de celui qui adhère à l’ islam et donné 
une idée de ce que sont le dogme, le culte et la morale du 
musulman.

Cet ouvrage éclairera donc la voie de celui qui se dirige 
vers l’islam et a le désir de connaître ce que peut être la vie 
de celui qui suit cette religion. Il saura alors à quel point celui 
qui vit dans la proximité du Seigneur connaît paix intérieure et 
bonheur ici-bas, et félicité éternelle dans l’au-delà.

Allah  dit: (A ceux, hommes ou femmes, qui accomplissent 
de bonnes œuvres, tout en étant croyants, Nous réservons une 
vie heureuse et une généreuse récompense pour leurs bonnes 
actions)(4).

(1) Sourate Al-Mulk, verset 14.
(2) Sourate Al-Baqara, verset 286.
(3) Sourate Al-A‘râf, verset 32.
(4) Sourate An-Nahl, verset 97. 
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Le salut est une grâce divine

Cher frère, chère sœur. Sais-tu qu’Allah, par un effet 
de Sa grâce, a ouvert ton cœur à l’islam et t’a choisi pour 
être musulman lorsque tu t’es tourné vers la foi, alors que 
des milliards d’individus vivent sur terre dans l’errance et 
l’insouciance ?

En choisissant l’islam, tu as rejoint le groupe des hommes 
guidés et des vertueux, le premier d’entre eux étant notre 
ancêtre Adam?, suivi par de nombreux musulmans jusqu’au 
Jour où Allah héritera de la terre et de ceux qui la peuplent. 
Au nombre de ces hommes et de ces femmes qui ont opté 
pour l’islam se trouvent les êtres les plus illustres, à l’image 
des prophètes Noé, Abraham, Moïse, Jésus ou Muhammad , 
ainsi que ceux qui ont fidèlement suivi leur voie parmi les 
véridiques, les martyrs et les vertueux. Félicitations donc pour 
ce choix plein de bénédiction.

Le musulman doit être conscient de cette grâce immense 
qu’est l’islam auquel Allah a guidé son cœur et reconnaître cette 
faveur insigne du Seigneur qui a révélé une religion limpide et 
simple à pratiquer. Allah l’a en effet élu pour être musulman. 
Car le salut n’a aucun rapport avec l’intelligence ou le savoir. 
Le salut est avant tout un don divin. Aussi, nombreux sont les 
hommes intelligents et les génies qui ne cessent d’errer sur 
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terre et de fuir leur Seigneur, se détournant de Sa religion et 
refusant de suivre Sa voie.

Mais Allah ne guide que ceux qui cherchent sincèrement à 
être guidés et à suivre le droit chemin. Le Très Haut dit: (Quant 
à ceux qui suivent le droit chemin, Allah raffermit leurs pas et 
remplit leur cœur de crainte)(1).

Seuls sont écartés du droit chemin ceux qui s’en détournent 
et refusent par orgueil de l’emprunter, comme l’indique le Très 
Haut dans le Coran: (Par elle, nombreux sont ceux qu’Il égare 
et par elle, nombreux ceux qu’Il guide. Mais Il n’égare, par de 
telles paraboles, que ceux qui Lui refusent obéissance)(2).

Et lorsque tu t’es tourné de tout ton cœur vers l’islam, Allah 
t’a ouvert la porte du salut et de Sa religion, si bien que tu suis 
à présent une voie qui te mènera à un Jardin aussi large que les 
cieux et la terre où tu jouiras de la compagnie des prophètes, 
des véridiques et des vertueux.

Le musulman a donc pleinement conscience de la grâce 
d’Allah qui l’a guidé à l’islam et reconnaît cette faveur insigne 
du Seigneur envers lui.

Ainsi, les élus affirmeront au Paradis où ils jouiront de tous 
les délices: (Louange à Allah qui nous a guidés vers les œuvres 
pour lesquelles nous sommes aujourd’hui récompensés. Si 
Allah ne nous avait pas guidés, nous n’aurions jamais suivi 
le droit chemin)(3). Et le prophète Abraham? a dit: (Si mon 

(1) Sourate Muhammad, verset 17.
(2) Sourate Al-Baqara, verset 26.
(3) Sourate Al-A‘râf, verset 43.
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Seigneur ne me guide pas, je serai certainement du nombre des 
égarés)(1). En outre, le Prophète  et ses compagnons répétaient 
ces paroles: «Ô Allah ! Sans Toi, nous n’aurions ni suivi le 
droit chemin, ni fait l’aumône, ni accompli la prière.»(2)

Le salut est si important qu’Allah nous invite sans cesse à le 
solliciter: (Guide-nous dans le droit chemin)(3). Le musulman 
répète en effet ces paroles au moins dix-sept fois par jour lors 
de ses cinq prières quotidiennes.

Mais le musulman est-il conscient de la grâce dont il jouit, 
celle d’avoir été guidé vers la voie et la religion d’Allah ?

Le musulman se souvient-il des faveurs insignes du 
Seigneur qui l’a choisi pour être musulman et loue-t-il Allah 
pour cela ? Implore-t-il Allah de lui accroître Ses bienfaits et 
de raffermir ses pas sur le droit chemin ? Que d’hommes, en 
effet, vivent sur terre dans l’errance, sans suivre la voie droite 
et sans goûter à la douceur de la foi et de la certitude. Louange 
donc à Allah qui nous a guidés vers l’islam. Sans Lui, nous 
n’aurions jamais suivi le droit chemin.

(1) Sourate Al-An‘âm, verset 77.
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (2837).
(3) Sourate Al-Fâtiha, verset 6.
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Rester fermement attaché à la foi

‘Âïcha, qu’Allah l’agrée, a remarqué que le Messager 
d’Allah  ne cessait de prononcer ces mots: «Toi qui retournes 
les cœurs! Fais que mon cœur reste fermement attaché à Ta 
religion.» Etonnée, elle lui dit un jour: «Messager d’Allah ! 
Tu ne cesses de répéter ces mots: “Toi qui retournes les cœurs! 
Fais que mon cœur reste fermement attaché à Ta religion” ?» Il 
dit: «Qui peut me mettre à l’abri de l’égarement, ‘Âïcha ? 
Le cœur de chaque homme est entre deux des Doigts du 
Tout Miséricordieux  qui peut retourner le cœur de celui 
de Ses serviteurs qu’Il veut.»(1)

Le Messager d’Allah , à qui pourtant la bonne direction 
a été révélée, implore ici le Seigneur de raffermir ses pas en 
répétant sans cesse ces mots afin d’enseigner à sa nation que 
chaque croyant est tenu de demander à Allah de le guider 
et de le raffermir sur le droit chemin. Le cœur, en effet, est 
très instable et facilement influençable. Par conséquent, le 
cœur qui n’est pas préservé par Allah risque à tout moment 
de se corrompre. Aussi, les compagnons remarquèrent que 
le Prophète  prononçait souvent ces mots lorsqu’il voulait 
jurer: «Non, par Celui qui retourne les cœurs…»(2)?Au point 

(1) Rapporté par Ahmad (26133) et At-Tirmidhi (3522). 
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (6617).
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que la plupart de ses serments étaient composés de ces paroles, 
afin de souligner cette réalité. 

De même que l’homme implore Allah de préserver sa santé, 
ses biens et sa sécurité, il doit également supplier le Seigneur 
de préserver sa religion et son salut, qui sont autrement plus 
importants et plus précieux.

L’homme, dans cette vie, est exposé à bien des épreuves qui 
influencent son comportement: désirs, illusions, confusion, 
opinion et pensées qui se bousculent dans son esprit et lui sont 
présentés de manière trompeuse. Par conséquent, le croyant 
doit sans cesse implorer son Seigneur d’éclairer son âme, 
de préserver sa religion et de maintenir son cœur fermement 
attaché à l’islam, afin de ne pas s’égarer et de ne pas se bercer 
d’illusions.  

Ainsi, Allah rapporte cette invocation prononcée par les 
hommes versés dans la religion: (Seigneur ! Ne détourne pas 
nos cœurs de la foi après nous avoir guidés, mais accorde-
nous, par un effet de Ta miséricorde, de Tes faveurs en nous 
maintenant fermement attachés à la foi. C’est Toi le Grand 
Donateur !)(1)

(1) Sourate Al ‘Imrân, verset 8.
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L’universalité de l’islam

L’islam n’est pas une forme de patriotisme. L’islam n’est 
pas réservé à une race, un pays ou une couleur de peau. 
L’islam est universel, destiné à tous les hommes. L’islam ne 
fait aucune différence entre les races et les peuples. L’arbre 
généalogique du genre humain remonte en effet, pour chaque 
homme, au père de l’humanité: Adam?. Aussi, plus d’une fois 
les hommes sont interpellés ainsi dans le Coran: (Fils d’Adam) 
ou de cette manière : (Hommes). Tous les hommes sont donc 
interpellés par Allah dans le Coran. Par ailleurs, Allah a 
informé Son prophète que son message est universel, destiné à 
toute l’humanité. Il dit: (Nous ne t’avons envoyé à l’ensemble 
de l’humanité que pour annoncer la bonne nouvelle et mettre 
en garde les hommes, mais la plupart d’entre eux n’en sont pas 
conscients)(1).

Cet arbre généalogique comporte plusieurs branches qui 
sont autant de patrie et de races, afin que les uns apprennent 
à connaître les autres, non pour que les uns et les autres tirent 
fierté de leurs origines. Allah le Très Haut dit: (Ô hommes! 
Nous vous avons créés d’un même père et d’une même mère 
avant de vous répartir en peuples et en tribus, afin que les uns 

(1) Sourate Saba’, verset 28.
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apprennent à connaître les autres. Le plus noble d’entre vous, 
pour Allah, est celui qui Le craint le plus)(1). 

Il n’est donc pas étonnant de constater que les premiers 
à croire en la mission du Prophète  venaient d’horizons 
divers. Ainsi, certains étaient Arabes, comme Khadîja, Abû 
Bakr ou ‘Ali. D’autres venaient d’Afrique, d’Abyssinie plus 
précisément, à l’image de Bilâl et d’Umm Ayman. D’autres 
étaient Perses, comme Salmân et Sâlim. Souhayb était 
Byzantin, tandis que ‘Abdullah ibn Salâm était juif, qu’Allah 
les agrée tous.

L’islam a combattu et éradiqué toute forme de racisme et 
de patriotisme. Le Prophète  a en effet proclamé lors de son 
pèlerinage d’adieu que nulle distinction ne devait être faite sur 
la base de la race, disant: «Hommes ! Vous n’avez qu’un seul 
Seigneur. Et sachez que l’Arabe n’a aucun mérite sur le 
non Arabe qui lui-même n’a aucun mérite sur l’Arabe. La 
couleur de peau ne rend pas les uns supérieurs aux autres. 
Seule la crainte d’Allah rend les uns supérieurs aux autres. 
Le plus noble d’entre vous, pour Allah, est celui qui Le 
craint le plus.»(2)

De nombreux peuples ont donc embrassé l’islam sans 
perdre leurs spécificités et leur appartenance à telle ou telle 
patrie. L’islam les a tous accueillis avec la même hospitalité.

La nation musulmane doit énormément aux savants de 
l’islam aux origines diverses et variées, certains étant Arabes, 

(1) Sourate Al-Hujurât, verset 13.
(2) Rapporté par Ahmad (23489). 
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d’autres Perses, d’autres Turcs, d’autres Berbères, d’autres 
Byzantins et d’autres encore Africains. 

Par conséquent, celui qui embrasse l’islam n’est pas tenu de 
renier sa patrie, ses coutumes, son nom, sa langue ou sa manière 
de s’habiller. Car l’islam a accueilli tous les hommes, quelles 
que soient leur race, leur couleur de peau ou leur nationalité. 

Cette religion se définit par la ferveur avec laquelle le croyant 
se tourne vers Allah, non par sa patrie. Car les hommes sont 
tous les créatures d’Allah qui est leur Seigneur et Celui auquel 
tous doivent le culte. C’est pourquoi les hommes se distinguent 
les uns des autres par leur crainte d’Allah qui rend les uns 
supérieurs aux autres. Le Très-Haut dit: (Le plus noble d’entre 
vous, pour Allah, est celui qui Le craint le plus)(1). Et tous les 
hommes, malgré leurs diversités, occupent le même rang en 
prière et portent des vêtements identiques durant le pèlerinage. 
En outre, le Prophète  a mis en garde les musulmans contre le 
racisme. Ainsi, à celui qui avait insulté un homme en raison de 
la couleur de peau de sa mère, le Prophète  lança: «L’as-tu 
insulté en raison de la couleur de sa mère ! Tu as encore un 
comportement hérité de l’époque préislamique.»(2)

(1) Sourate Al-Hujurât, verset 13.
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (30) et Muslim (1661).
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L’islam et les relations aux autres

Tu peux embrasser l’islam tandis que tes parents suivent 
une autre religion. Ta conversion ne signifie pas que tu 
doives te séparer de ta famille et de ta société, bien que tu 
te sois séparé de leur religion. Ta conversion à l’islam doit 
au contraire t’inciter à plus de piété filiale et de bonté envers 
tes père et mère, quand bien même ces derniers resteraient 
attachés à leur religion et auraient l’islam en aversion. Le 
Très-Haut dit: (Nous avons ordonné à l’homme de bien traiter 
ses père et mère. Il est porté par sa mère qui endure pour lui 
une succession de peines et son sevrage n’a lieu qu’au terme 
de deux années. Sois donc reconnaissant envers Moi, ainsi 
qu’envers tes parents. C’est à Moi que vous ferez retour. Si 
toutefois ils te poussent à M’associer des divinités dont tu n’as 
aucune connaissance, ne leur obéis pas, mais conduis-toi avec 
eux de manière convenable ici-bas)(1).

La piété filiale est un acte d’obéissance à Allah et une 
manière de se rapprocher de Lui, que les parents soient 
musulmans ou non. Et il en va de même de l’épouse, des 
enfants et des autres proches que le musulman doit traiter 
avec amour, affection et bonté, conformément à ces paroles du 
Prophète : «Le meilleur d’entre vous est celui qui traite 

(1) Sourate Luqmân, versets 14-15.



64

A MES FRÈRES ET SŒURS

le mieux son épouse, et je suis justement celui qui traite le 
mieux ses épouses.»(1) 

Et il en va de même des rapports avec les camarades et 
les amis avec lesquels le musulman doit se comporter de la 
meilleure manière. Le Prophète  a dit: «Traite les gens 
de la meilleure manière.»(2)?Or, le mot «gens» est général, 
il englobe les musulmans comme les non-musulmans. Car 
celui qui maintient les liens avec ses connaissances pourra les 
appeler à l’islam et leur faire découvrir cette sublime religion.

Il se peut toutefois que le nouveau musulman subisse des 
réactions négatives de la part de sa famille et de la société dans 
laquelle il vit. Il peut même subir des pressions psychologiques, 
voire des persécutions. Il doit répondre à ces attaques par la 
constance, l’endurance et le bon comportement, et savoir qu’il 
s’agit d’un test divin dont le but est d’éprouver sa fermeté et 
la force de sa foi. Ainsi, le Très-Haut dit: (Alif-Lâm-Mîm. 
Les hommes pensent-ils que Nous les laisserons affirmer 
qu’ils croient sans éprouver leur foi? Nous avons, en vérité, 
éprouvé leurs devanciers. Allah distinguera de cette manière 
ceux qui sont sincères des menteurs)(3). Et Il dit: (Vous serez 
certainement éprouvés dans vos biens et vos personnes, et ne 
cesserez d’entendre des paroles blessantes de la part de ceux 
qui ont reçu les Écritures avant vous et des idolâtres. Vous 
armer de patience et craindre Allah est sans aucun doute la 
meilleure résolution à prendre)(4). Allah rapporte les paroles 
prononcées par les croyants face aux persécutions de leur 

(1) Rapporté par At-Tirmidhi (3895) et Ibn Mâjah (1977).
(2) Rapporté par Ahmad (22059).
(3) Sourate Al-‘Ankabût, versets 1-3.
(4) Sourate Al ‘Imrân, verset 186.
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peuple: (Nous supporterons patiemment vos persécutions. 
C’est à Allah que doivent s’en remettre ceux qui cherchent un 
appui sûr)(1). Et le Très-Haut s’adresse en ces termes à Son 
prophète : (Supporte donc avec patience le tort qui t’est fait, 
que tu ne pourras d’ailleurs endurer qu’avec l’aide d’Allah. 
Ne sois ni affligé par leur comportement ni angoissé par leurs 
manœuvres. Allah, en vérité, est avec ceux qui fuient le péché et 
ne cessent de faire le bien)(2).

(1) Sourate Ibrâhîm, verset 12.
(2) Sourate An-Nahl, versets 127-128. 
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L’islam est une responsabilité

Lorsque les gens sauront que tu es devenu musulman, ils 
scruteront chacun de tes faits et gestes qu’ils attribueront 
à l’islam. Prends donc garde d’être un mauvais exemple et 
d’éloigner les gens de l’islam par ton comportement. Et sois 
conscient de cette responsabilité de représenter l’islam aux 
yeux des non-musulmans, en adoptant un comportement 
islamique exemplaire, car le bon comportement est une 
forme d’adoration d’Allah. Ainsi, dire la vérité est une forme 
d’adoration, de même que la loyauté, la sincérité dans le travail 
ou encore le respect des autres. Les gens doivent constater que 
l’islam t’a rendu meilleur que tu ne l’étais.
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Faire découvrir l’islam aux autres

Allah t’ayant fait l’honneur de te guider à l’islam, prends 
conscience de la responsabilité qui pèse à présent sur tes 
épaules et que tu es dès lors en charge de transmettre aux autres 
le même message que ton prophète Muhammad . De même 
que le Messager d’Allah  a transmis fidèlement aux hommes 
le message qui lui fut confié, de même chaque génération de 
musulmans a la charge et la responsabilité de propager l’islam 
de par le monde et de le transmettre aux générations futures.

Car si les musulmans n’avaient pas transmis l’islam à 
travers les âges, cette sublime religion ne nous serait pas 
parvenue, ni à toi, ni à moi. D’ailleurs le Prophète  a indiqué 
à ses compagnons qu’ils avaient été envoyés pour transmettre 
son message au monde entier et aux générations à venir. Ainsi, 
il leur a dit: «Vous avez été envoyés pour rendre les choses 
aisées, non pour les rendre compliquées.» Il a donc utilisé 
pour eux l’expression: «vous avez été envoyés», car ils ont été 
chargés de transmettre à l’humanité le message et la lumière 
que le Prophète  leur a lui-même transmis et rempliront la 
même mission que lui: appeler les hommes à l’islam.

Car l’un des plus grands actes de bonté envers les hommes 
est de leur indiquer le droit chemin et de les guider à l’islam. 
Telle est d’ailleurs la mission des Messagers et de leurs 
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fidèles. Le Prophète  a dit: «Je jure qu’il vaut mieux pour 
toi qu’Allah guide un seul homme par ton intermédiaire 
que posséder des chamelles rousses.»(1)?Autrement dit: les 
chameaux les plus précieux à cette époque, ce qui indique 
l’immensité de la récompense promise à celui qui est la cause 
du salut d’un homme.

Certains hommes, avant leur conversion à l’islam, sont 
sans repères et tiraillés par de mauvaises pensées. L’histoire 
de leur adhésion à l’islam peut alors inspirer et guider d’autres 
qu’eux qui sont alors impressionnés par la différence entre 
l’état de ces nouveaux convertis avant leur adhésion à la foi et 
après celle-ci. Ainsi, Ja‘far ibn Abî Tâlib  a décrit au Négus, 
l’empereur d’Abyssinie, l’état des Arabes avant et après leur 
conversion à l’islam. Il dit: «Empereur ! Nous étions, avant 
l’islam, un peuple idolâtre qui n’hésitait pas à se nourrir de 
bêtes mortes, à commettre le péché de la chair, à rompre les 
liens du sang et à nuire à nos voisins. Et le fort n’hésitait pas 
à manger le faible. Nous fûmes ainsi jusqu’au jour où Allah 
nous a envoyé un Messager issu de notre peuple et dont nous 
connaissions le lignage, la sincérité, la loyauté et l’abstinence. 
Il nous a alors appelés à vouer un culte exclusif à Allah et à 
renoncer au culte des pierres et des idoles auquel nous nous 
adonnions et que nous avions hérité de nos ancêtres. Il nous a 
également ordonné de ne dire que la vérité, de ne pas trahir la 
confiance placée en nous, de respecter les liens de parenté, de 
bien traiter nos voisins et de renoncer au péché et aux crimes 
de sang. Et il nous a défendu le péché de la chair, le mensonge, 
le faux témoignage, de spolier les orphelins de leurs biens et 
d’accuser injustement les femmes chastes. Il nous a ordonné 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (2942).
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de vouer un culte exclusif à Allah sans Lui donner d’associés, 
d’accomplir la prière, de nous acquitter de l’aumône et de 
jeûner. Nous l’avons donc cru et avons accepté son message, 
vouant un culte exclusif à Allah sans Lui donner d’associés, 
considérant comme illicite ce qui nous avait été rendu illicite 
et comme licite ce qui nous avait été rendu licite.»

La description de leurs mœurs après l’islam en comparaison 
de ce qu’elles étaient avant leur conversion montre l’effet 
ô combien heureux de l’islam qui mit un terme à l’errance 
dans laquelle ils vivaient, qui modifia entièrement leur 
comportement et donna un but et une stabilité à leur existence.

Chacun de nous doit donc remplir ce rôle consistant à faire 
découvrir l’islam aux autres dans la mesure du possible et à 
montrer avec la plus grande clarté sa réalité aux personnes qui 
gravitent autour de nous, à commencer par notre famille, nos 
amis et le groupe social qui nous entoure, puis à toute la société. 
Le Très-Haut dit: (Qui donc pourrait tenir meilleur discours 
que celui qui appelle les hommes au culte exclusif d’Allah, 
accomplit de bonnes œuvres et proclame sa soumission au 
Seigneur ?)(1)?Et Il dit: (Dis: «Voici ma voie: j’appelle les 
hommes, avec la plus grande clairvoyance, à vouer un culte 
exclusif et sincère à Allah, imité en cela par ceux qui me suivent. 
Gloire à Allah ! Je ne suis point du nombre des païens.»)(2)

(1) Sourate Fussilat, verset 33.
(2) Sourate Yûsuf, verset 108.
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L’homme et la femme

Cher frère, chère sœur. Par effet de Sa sagesse infinie, Allah 
a créé l’homme et la femme qui forment un couple. Le Très-
Haut dit: (Il a créé le couple, mâle et femelle)(1).

Par la volonté d’Allah, l’homme complète la femme 
pour former un couple qui assure le peuplement de la terre 
et la préservation de l’espèce humaine. Le Très-Haut dit: (Ô 
hommes! Craignez votre Seigneur qui vous a créés d’un seul 
être avant de créer de celui-ci son épouse et, de ce couple, 
une multitude d’hommes et de femmes qu’Il a dispersés sur 
terre)(2). 

Allah a montré que les relations entre l’homme et la femme 
sont fondées sur l’amour et l’affection. Il dit: (Un autre signe 
de Sa toute-puissance est d’avoir créé pour vous des épouses 
de votre espèce auprès desquelles vous goûtez au repos et 
d’avoir fait naître entre vous affection et tendresse. Voilà bien 
des signes pour des hommes capables de les méditer)(3).

En outre, Allah indique dans son Livre que les hommes et 
les femmes sont égaux dans la récompense de leurs œuvres. Il 

(1) Sourate An-Najm, verset 45. 
(2) Sourate An-Nisâ’, verset 1.
(3) Sourate Ar-Rûm, verset 20.
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dit: (Leur Seigneur les a donc exaucés, leur faisant cette 
promesse: «Je ne laisserai jamais se perdre les œuvres que 
ceux d’entre vous, hommes ou femmes, accompliront, mais 
vous récompenserai sans faire de distinction entre les uns et 
les autres.»)(1)?Les bonnes œuvres sont en effet requises de 
la même manière des hommes et des femmes. Le Très-Haut 
dit: (Aux musulmans et aux musulmanes, aux croyants et 
aux croyantes, à ceux, hommes et femmes, qui sont sincères 
dans leur foi, pleins d’obéissance et de constance, à ceux et 
celles qui sont remplis de crainte et d’humilité, qui font la 
charité et ne cessent de jeûner, aux hommes et aux femmes 
qui préservent leur chasteté, à ceux et celles qui invoquent 
souvent Son nom, à tous ceux-là Allah réserve Son pardon et 
une immense récompense)(2).

Par ailleurs, Allah a eu des paroles très élogieuses envers 
deux femmes dont Il a fait des modèles pour les croyants, 
hommes et femmes. Le Très-Haut dit: (Allah propose aux 
croyants l’exemple de la femme de Pharaon qui implora: 
«Veuille, Seigneur, me faire construire auprès de Toi une 
demeure au Paradis, me délivrer de Pharaon et de ses 
agissements et me sauver de ce peuple impie !» Et l’exemple de 
Marie, fille d’Imrân, qui sut préserver sa chasteté et que Nous 
avons récompensée en insufflant en elle de Notre Esprit. Elle 
crut en la parole de son Seigneur et en Ses Écritures, et fut de 
ceux qui se soumettent humblement à Ses commandements)(3).

Ajoutons que l’une des plus longues sourates du Coran 
s’appelle la sourate Les femmes et que l’une des sourates du 
Livre d’Allah porte le nom de Marie.

(1) Sourate Al ‘Imrân, verset 195.
(2) Sourate Al-Ahzâb, verset 35.
(3) Sourate At-Tahrîm, versets 11-12. 
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L’islam est aisé à pratiquer

Certains nouveaux musulmans peuvent être tentés de 
multiplier les actes d’adoration, poussés par le désir de rattraper 
le temps passé. Ils brûlent alors les étapes, au risque de tomber 
dans l’extrémisme et l’excès, et de s’imposer des pratiques 
religieuses qu’ils ne pourront supporter bien longtemps.

Or, il convient de savoir que l’islam est facile à pratiquer et 
n’impose aucune difficulté. Allah en effet est doux et Il aime 
la douceur en toute chose. En outre, notre prophète  nous a 
interdit de nous imposer des actes d’adoration qui dépassent 
nos forces. Il a dit: «Accomplissez les œuvres dont vous êtes 
capables, car Allah ne se lasse pas tant que vous ne vous 
lassez pas vous-mêmes.»(1)?Et lorsqu’il fut interrogé sur les 
œuvres les plus aimées d’Allah , il répondit: «Les œuvres 
les plus aimées d’Allah sont les plus assidues, même si elles 
sont peu importantes.»(2)

Nous devons savoir qu’Allah n’a imposé aucune gêne 
aux hommes dans leur religion qui est aisée à pratiquer. Au 
contraire, l’islam est venu pour mettre les hommes à l’abri de 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (1151) et Muslim (782).
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (6464) et Muslim (783).
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toute gêne et de toute difficulté. Le Très-Haut dit: (Il ne vous a 
imposé aucune gêne dans l’exercice de votre religion)(1).

Allah veut rendre les choses aisées. Le Très-Haut dit: (Allah 
veut vous faciliter les choses, non les rendre malaisées)(2).

Le Messager d’Allah  nous a donc incités à toujours 
rechercher le juste milieu dans l’accomplissement de nos 
devoirs, disant: «Si tu as des devoirs envers ton Seigneur, tu 
as également des devoirs envers ta propre personne, envers 
tes invités et envers ta famille. Respecte donc les droits de 
chacun.»(3)?

Il est donc crucial de trouver un équilibre et de rechercher le 
juste milieu, afin de continuer à adorer Allah. Il est important 
pour le musulman d’être conscient de la tolérance de l’islam 
qui n’impose aucune difficulté aux hommes.

(1) Sourate Al-Hajj, verset 78.
(2) Sourate Al-Baqara, verset 185.
(3) Rapporté par At-Tirmidhi (2413).
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Préserver ses succès

L’homme ne trouvera le bon équilibre dans sa nouvelle vie 
de musulman que s’il préserve ses succès et ses réalisations, à 
condition évidemment que ces dernières soient licites. Il doit 
sans cesse chercher à se distinguer par son excellence, car il 
sera considéré comme un être qui a réussi et sera un exemple 
pour les autres qui le prendront pour modèle. Car le croyant 
fort est meilleur et plus aimé d’Allah que le croyant faible. En 
outre, les autres ne penseront pas que ton adhésion à l’islam 
n’est pas la cause de ta transformation en une personne qui a 
raté sa vie. Le Prophète  a dit: «Le croyant ferme dans sa 
foi et déterminé est plus aimé d’Allah que le croyant qui 
manque de fermeté, mais en chacun d’eux il y a du bien. 
Recherche ce qui t’est utile en implorant l’aide d’Allah et 
ne baisse jamais les bras.»(1)

Le nouveau musulman doit donc poursuivre son travail et 
ses études, et y exceller.

De même, l’adhésion à l’islam ne signifie pas que tu doives 
renoncer à tes passe-temps et tes occupations dans lesquels tu 
trouves du plaisir et tes loisirs qui font ta joie, évidemment si 

(1) Rapporté par Muslim (2664).



75

A MES FRÈRES ET SŒURS

ceux-ci restent licites. Car l’islam te pousse à interagir avec la 
vie, non à te couper de celle-ci.

Le Prophète  et ses compagnons avaient certaines 
occupations licites et s’autorisaient certains divertissements. 
Ainsi, alors que le Prophète  partageait la joie de l’aïd 
avec son épouse ‘Âïcha, qu’Allah l’agrée, dans leur foyer, il 
entendit un brouhaha. Les Abyssins effectuaient en effet des 
parades dans la mosquée avec leurs lances et leurs boucliers, 
tout en prononçant des paroles dans leur langue. Ce spectacle 
était impressionnant et plaisant à regarder. Le Prophète  se 
dirigea alors vers son épouse ‘Âïcha et l’ appela : «Humayrâ’ ! 
Aimerais-tu les regarder ?» «Oui, j’aimerais bien», répondit-
elle. Le Messager d’Allah  se mit alors debout devant la porte 
de son appartement, tandis que ‘Âïcha se plaça derrière lui, 
son menton sur son épaule, et sa joue contre celle du Prophète 
 qui la déroba aux regards à l’aide de sa cape. ‘Âïcha se mit 
alors à observer les Abyssins en train de jouer, tandis que le 
Prophète  encourageait les Abyssins en leur lançant: «Allez 
Banî Arfida !» La présence du Prophète  motiva plus 
encore les Abyssins qui se mirent à prononcer des paroles 
incompréhensibles pour lui. «Que disent-ils ?» Demanda-
t-il. Quelqu’un lui répondit: «Ils disent que Muhammad est 
un serviteur vertueux.» ‘Âïcha dira: «Je n’ai compris de leurs 
paroles que ces mots: “Abû Al-Qâsim est vertueux. Abû Al-
Qâsim est vertueux”.»

‘Umar  fit alors son entrée dans la mosquée. Voyant 
ce spectacle auquel il n’était guère habitué, il ramassa des 
cailloux afin de les lancer contre les Abyssins dont il voulait 
ainsi condamner l’attitude. Mais le Messager d’Allah  lui 
dit: «Laisse-les ‘Umar ! Ce sont des Abyssins.» Autrement 
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dit: ce sont leurs coutumes. Puis il se tourna vers les Abyssins 
et leur dit: «Ne craignez rien, Banî Arfida !» Autrement dit: 
vous pouvez jouer en toute sécurité. Le Prophète  voulait 
ainsi rassurer les Abyssins que ‘Umar  avait terrorisés. Puis 
le Prophète  ajouta: «Continuez à jouer, Banî Arfida ! Afin 
que les juifs et les chrétiens sachent que notre religion est 
tolérante. J’ai en effet été chargé d’apporter la religion du 
pur monothéisme et de la tolérance.»(1)??

(1) Rapporté par Ahmad (12540) et Al-Bukhâri (2907).
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Le bon comportement

Jarîr Al-Bajali  se présenta au Prophète  en l’an sept 
de l’hégire, c’est-à-dire, une vingtaine d’années après le début 
de sa mission, et fut surpris par son bon comportement. Il 
racontait : «Le Messager d’Allah  n’a jamais refusé de me 
recevoir depuis que j’ai embrassé l’islam et ne m’a jamais 
croisé sans me sourire.»(1)?Regardez quel effet a produit le 
sourire du Prophète  sur Jarîr  qui s’est imaginé que ce 
sourire, si lumineux, lui était réservé en particulier, sans savoir 
que le Messager d’Allah  souriait à tous ceux qu’il croisait. 
Ainsi, ‘Abdullah ibn Al-Hârith ibn Jaz’  a dit: «Je n’ai vu 
personne sourire plus que le Messager d’Allah .»(2)

Mais son sourire était si lumineux que chacun pensait qu’il 
occupait auprès du Prophète  une place toute particulière et 
que ses sourires lui étaient réservés.

Si tel était le comportement du Prophète  avec un 
musulman qui venait tout juste d’embrasser l’islam, alors que 
penser de son attitude avec les premiers compagnons à avoir 
embrassé la foi !

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (3035) et Muslim (2475).
(2) Rapporté par Ahmad (17713) et At-Tirmidhi (3641). 
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Tel est l’un des aspects de l’éminent caractère dont Allah a 
doté le Prophète . Le Très-Haut dit: (Tu es, en vérité, doté du 
caractère le plus élevé)(1).

Si le Prophète  était doté du plus noble des caractères, 
il incitait également les musulmans à adopter le meilleur 
des comportements. Il disait: «Ceux qui ont le plus noble 
caractère et le comportement le plus exemplaire font partie 
de ceux qui me sont les plus chers et qui seront les plus 
proches de moi le Jour de la résurrection.»(2)?Et il a dit: «Le 
Jour de la résurrection, rien ne pèsera plus lourd dans la 
balance du croyant que la noblesse de son caractère.»(3) 

La différence entre le musulman et le non-musulman dans 
son comportement avec les autres est que le musulman qui 
adopte un bon comportement avec tous les gens ne le fait pas 
parce que les bonnes manières l’y obligent, mais par adoration 
envers Allah et pour se rapprocher de Lui. Il n’attend donc 
aucun retour de son bon comportement avec les gens ni que 
ces derniers lui rendent la pareille. Il espère uniquement la 
récompense d’Allah. Le Messager d’Allah  a dit: «Rien 
ne fait plus entrer les hommes au Paradis que la crainte 
d’Allah et la noblesse de caractère.»(4)

Car le bon comportement est en premier lieu un acte 
d’adoration. C’est la raison pour laquelle le Prophète  a dit: 
«Sourire à ton frère musulman est une aumône, aider un 

(1) Sourate Al-Qalam, verset 4.
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (6035).
(3) Rapporté par At-Tirmidhi (2002).
(4) Rapporté par At-Tirmidhi (2004) et considéré comme authentique par 

Al-Albâni.



79

A MES FRÈRES ET SŒURS

homme à s’installer sur sa monture ou lui tendre ses affaires 
une fois qu’il s’y est installé est une aumône et toute bonne 
parole est une aumône.»(1)

Le Coran incite le musulman à dissimuler ses actes de 
bonté envers les autres afin de préserver leur dignité. Le Très-
Haut dit: (Faire l’aumône publiquement est déjà une bonne 
chose, mais il est préférable de donner aux pauvres en toute 
discrétion. Allah, qui est parfaitement informé de ce que vous 
faites, effacera ainsi une partie de vos péchés)(2).

Par ailleurs, les personnes qui méritent le plus nos marques 
d’attention et notre bon comportement sont nos proches et 
ceux qui nous entourent, comme les voisins ou les collègues de 
travail. Ainsi, le musulman est exhorté à bien se comporter avec 
ses père et mère. Le Très-Haut dit: (Ton Seigneur a ordonné que 
Lui seul soit adoré et que les père et mère soient traités avec 
bonté. Si l’un d’eux, ou tous deux, doivent atteindre auprès de 
toi un âge avancé, garde-toi de leur montrer le moindre signe 
d’agacement ou de les rudoyer, mais adresse-leur des paroles 
délicates)(3).

Par ailleurs, le Prophète  a dit: «Le meilleur d’entre vous 
est celui qui traite le mieux son épouse, et je suis justement 
celui qui traite le mieux ses épouses.»(4) Et il a dit: «Toute 
dépense que tu fais est une aumône, y compris la bouchée 
que tu portes à la bouche de ton épouse.»(5)?

(1) Rapporté par At-Tirmidhi (1956).
(2) Sourate Al-Baqara, verset 271.
(3) Sourate Al-Isrâ, verset 23.
(4) Rapporté par At-Tirmidhi (3895) et Ibn Mâjah (1977).
(5) Rapporté par Al-Bukhâri (2742) et At-Tirmidhi (2116).
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Et il a affirmé à propos de la femme qui s’est sacrifiée en 
donnant toutes les dattes qu’elle possédait à ses deux filles: 
«Allah, en récompense de sa miséricorde envers ses deux 
filles, l’a destinée au Paradis.»(1)

Par ailleurs, Allah ordonne la bonté envers les voisins. Il dit: 
(Traitez avec bonté vos père et mère, vos proches parents, les 
orphelins, les nécessiteux, les voisins, proches ou éloignés)(2). 
Et le Prophète  a dit: «Que celui qui croit en Allah et au 
Jour dernier traite son voisin avec bonté.»(3)

Le musulman est tenu de bien se comporter avec tous 
les gens, qu’ils soient musulmans ou non. Le Très-Haut dit: 
(Allah ne vous défend pas de traiter avec bonté et équité ceux 
d’entre eux qui ne vous ont ni persécutés en raison de votre 
foi, ni contraints à l’exil. Allah aime les hommes justes)(4). Par 
conséquent, quiconque ne se fait pas l’ennemi du musulman 
mérite d’être respecté et bien traité.

(1) Rapporté par Muslim (2630).
(2) Sourate An-Nisâ’, verset 36.
(3) Rapporté par Muslim (47).
(4) Sourate Al-Mumtahina, verset 8.



Qui représente l’islam ?

Les musulmans se sont divisés en différents groupes, chacun 
prétendant suivre l’islam authentique. Mais deux choses 
permettent de savoir qui suit réellement l’islam authentique :

1- Le Tawhîd, qui consiste à vouer un culte exclusif à 
Allah. Car vouer une forme quelconque d’adoration à un autre 
qu’Allah est une forme d’idolâtrie et de polythéisme, que 
cet autre soit un savant, un saint, un prophète, un proche du 
Messager d’Allah ou le Prophète  lui-même qui a affirmé: 
«N’exagérez pas dans mon éloge comme les chrétiens ont 
exagéré dans l’éloge de Jésus fils de Marie, car je ne suis 
qu’un serviteur. Aussi, dites: le serviteur d’Allah et Son 
Messager.»(1) Le polythéisme ne représente donc en rien 
l’islam.

Tous ces mausolées que l’on peut trouver dans les pays 
musulmans et vers lesquels certains dirigent leurs prières 
ou auxquels ils vouent un culte ne sont en rien prescrits par 
l’islam qui les condamne au contraire de la manière la plus 
ferme. D’ailleurs, tous les prophètes ont interdit ce genre de 
pratiques. Tous les prophètes ont en effet appelé les hommes à 
vouer un culte exclusif au Seigneur sans Lui donner d’associés. 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (3445).
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Il ne convient donc pas d’invoquer d’autres qu’Allah, ni de 
vouer un culte à d’autres que Lui, conformément à ces paroles 
du Très-Haut: (Votre Seigneur a dit: «Invoquez-Moi, Je vous 
exaucerai. Quant à ceux qui, par orgueil, refusent de M’adorer, 
ils entreront couverts d’opprobre dans la Géhenne.»)(1)

2- La conformité à la Sunna du Messager . Les actes 
d’adoration doivent tous être tirés de ce qu’Allah a prescrit 
par la bouche de Son prophète . Par conséquent, toute forme 
d’adoration qui ne nous a pas été enseignée par le Messager  
doit être rejetée. Car Allah ne doit être adoré que par ce que 
Ses nobles Messagers nous ont enseigné.

Il n’est donc permis à personne d’introduire dans la 
religion une forme d’adoration. D’ailleurs, la manière dont les 
musulmans adorent aujourd’hui Allah est la même que celle 
par laquelle le prophète et ses compagnons adoraient Allah à 
leur époque.

L’adoration ne peut donc être vouée qu’à Allah et doit être 
conforme à ce que Son Messager  nous a prescrit.

Il est donc d’une importance capitale de préserver l’islam 
de la souillure des innovations religieuses, et se contenter 
d’appliquer la religion comme le fit le Messager  et comme 
il nous l’a enseigné.

Si donc tu rencontres des hommes dont la compagnie 
raffermit ta foi, ton savoir et ta bonté envers les gens, alors 
attache-toi à eux. Si, en revanche, leur compagnie n’accroît 

(1) Sourate Ghâfir, verset 60.
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ni ta foi, ni ton amour pour tes frères musulmans, ni ta bonté 
envers les autres, alors recherche la compagnie d’autres que 
ces gens, car ceux-ci ne suivent pas la voie des prophètes.

Il convient de préserver l’unité des musulmans et de se 
garder de tout ce qui peut conduire à la division. Le Très-Haut 
dit: (Restez tous fermement attachés à la religion d’Allah sans 
jamais vous diviser)(1). Et Il dit: (Telle est votre religion, la 
seule véritable religion. Et Je suis votre Seigneur, craignez-
Moi donc)(2). Et Il dit: (Dis à Mes serviteurs de s’adresser aux 
autres de la manière la plus douce, car Satan, l’ennemi déclaré 
des hommes, tente par tous les moyens de semer la discorde 
entre eux)(3).

(1) Sourate Al ‘Imrân, verset 103.
(2) Sourate Al-Mu’minûn, verset 52.
(3) Sourate Al-Isrâ’, verset 53.
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L’islam et sa mise en pratique par les 
musulmans

Si les musulmans sont très nombreux, puisque leur nombre 
est proche de deux milliards, ils ne sont pas attachés de la même 
manière à la religion qu’ils revendiquent et ne l’appliquent 
pas avec la même fidélité. Aussi, celui qui regarde l’état de 
certains musulmans peut être choqué par leur éloignement des 
enseignements de l’islam et par leurs pratiques condamnables.

Or, il convient d’attribuer ces manquements et ces compor-
tements à ceux qui les adoptent, non à l’islam.

Celui qui veut connaître la réalité de cette religion doit aller 
à sa source: le Livre d’Allah  et la Sunna authentique de Son 
prophète .

Quant aux pratiques et aux comportements des hommes, 
il s’agit d’actes individuels qui peuvent être accomplis par 
ignorance, par erreur ou par manquement.





Troisièmement

Notre culte



87

A MES FRÈRES ET SŒURS

Notre culte est notre vie

Allah a révélé l’islam afin qu’il soit la religion de la vie. 
Le Très-Haut dit: (Vous qui croyez ! Répondez à Allah et au 
Messager lorsqu’il vous appelle à ce qui vous assurera une vie 
éternelle)(1). Le Prophète  a donc appelé les hommes à la vie 
et à tout ce qui peut revivifier leurs cœurs.

La religion n’est pas l’une des composantes ou l’un des 
programmes de la vie, l’islam englobe tous les aspects de la 
vie, comme le Très-Haut le dit: (Dis: «Mes prières, mes actes 
de dévotion, ma vie tout entière et ma mort, sont voués à Allah, 
Seigneur de la Création.»)(2)

Le croyant doit considérer chaque acte de sa vie comme une 
manière de se rapprocher d’Allah. Le Prophète  a dit: «Tu 
ne feras aucune dépense pour plaire à Allah - y compris la 
bouchée que tu places dans la bouche de ton épouse - sans 
en être récompensé.»(3)?De même, le Messager d’Allah  a 
dit: «L’homme est redevable d’une aumône pour chacune 
de ses articulations: chaque glorification est une aumône, 
chaque louange est une aumône, chaque attestation de 

(1) Sourate Al-Anfâl, verset 24.
(2) Sourate Al-An‘âm, verset 162.
(3) Rapporté par Al-Bukhâri (56).
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l’unicité d’Allah est une aumône, chaque célébration de 
la grandeur d’Allah est une aumône, inciter les autres 
à la vertu est une aumône et condamner le vice est une 
aumône.»(1)

Par conséquent, les jours de notr e vie doivent être remplis 
de bonnes œuvres. La vertu doit en effet être le programme 
de notre vie et la bonté la marque de notre rapport aux autres. 
L’homme doit donc faire le bien tout au long de sa vie, dans 
son rapport aux hommes, aux animaux et à l’environnement. 
Il doit en outre se garder de corrompre son âme et les autres. 
Au nombre des bonnes œuvres se trouve le travail qui permet 
au musulman de gagner sa vie et d’assurer la subsistance de sa 
famille. Travailler avec sérieux et sincérité est en soi une bonne 
action. Autre bonne œuvre: l’éducation des enfants et la bonté 
envers eux, mais aussi le bon comportement avec les personnes 
qui nous entourent, la bonté envers autrui et le fait de vouloir 
le meilleur pour les autres. Plus généralement, le musulman 
doit traiter les autres comme lui-même aimerait être traité. Le 
Prophète  a dit: «Nul d’entre vous n’aura véritablement 
la foi tant qu’il n’aimera pas pour son frère croyant ce 
qu’il aime pour lui-même.»(2)?Accomplir de bonnes actions 
c’est agir pour Allah . Or, quiconque agit pour Allah ne peut 
qu’être sauvé, et ne peut le regretter. Allah dit: (Leur Seigneur 
les a donc exaucés, leur faisant cette promesse: «Je ne laisserai 
jamais se perdre les œuvres que ceux d’entre vous, hommes ou 
femmes, accompliront, mais vous récompenserai sans faire de 
distinction entre les uns et les autres. De ceux qui, contraints 
à l’exil, auront émigré pour Moi en fuyant les persécutions, 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (2891) et Muslim (1009).
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (13) et Muslim (45).
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de ceux qui auront lutté pour Ma cause, de ceux qui auront 
été tués au combat, J’effacerai assurément les péchés avant 
de les admettre dans des jardins traversés de rivières.» Digne 
récompense venant de leur Seigneur. C’est en effet auprès 
d’Allah que se trouve la plus belle récompense)(1). Et le Très-
Haut dit: (Quiconque aura accompli une once de bien le verra. 
Et quiconque aura commis une once de mal le verra)(2). Et Il 
dit: (A ceux qui auront cru et accompli de bonnes œuvres, Il 
accordera leur entière récompense et leur ajoutera même de 
Ses faveurs)(3).

A ceux qui accomplissent de bonnes œuvres ici-bas est 
réservée une immense récompense dans l’au-delà. Le Très-
Haut dit: (Annonce à ceux qui croient et accomplissent de 
bonnes œuvres que leur sont réservés au Paradis des jardins 
traversés de rivières où, en compagnie des épouses les plus 
pures, ils demeureront pour l’éternité)(4). Et Il dit: (Quant à 
ceux qui croient et accomplissent de bonnes œuvres, ils sont 
promis au Paradis où ils demeureront éternellement)(5). Et Il dit: 
(Quant à ceux, hommes ou femmes, qui accomplissent de bonnes 
œuvres, tout en étant croyants, ils entreront au Paradis sans subir 
la moindre injustice)(6). Et Il dit: (Allah a promis à ceux qui 
croient et accomplissent de bonnes œuvres Son pardon et une 
immense récompense)(7).

(1) Sourate Al ‘Imrân, verset 195.
(2) Sourate Az-Zalzala, versets 7-8.
(3) Sourate An-Nisâ’, verset 173.
(4) Sourate Al-Baqara, verset 25.
(5) Sourate Al-Baqara, verset 82.
(6) Sourate An-Nisâ’, verset 124.
(7) Sourate Al-Mâïda, verset 9.
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Quiconque verra la mort se présenter à lui désirera être 
rendu à la vie, non pas pour gagner de l’argent ou jouir des 
plaisirs terrestres, mais pour accomplir de bonnes actions et 
rattraper ses manquements: (Lorsque la mort se présente à l’un 
d’entre eux, il dit: «Seigneur ! Rends-moi à la vie, afin que je 
puisse accomplir les bonnes actions que j’ai délaissées.»)(1)

En adhérant à l’islam, le musulman doit s’efforcer d’atteindre 
la perfection dans son comportement et ses adorations, de 
sorte que chaque étape de sa vie soit meilleure que celle 
qui précède, supérieure par la science acquise et les bonnes 
œuvres. Or, le meilleur moyen de progresser et de multiplier 
les bonnes actions est d’avoir conscience que le terme de la vie 
s’approche à grands pas et que le passage à l’autre monde est 
imminent. Aussi, Allah nous ordonne de réfléchir à ce voyage 
et à s’y préparer. Il dit: (Vous qui croyez ! Craignez Allah et 
que chacun considère les œuvres qu’il a accomplies pour le 
salut de son âme. Craignez Allah qui est parfaitement informé 
de ce que vous faites)(2). Et Il dit: (Offrez par charité une partie 
de ce que Nous vous avons accordé avant que la mort ne se 
présente à l’un de vous et qu’il ne dise: «Puisses-Tu, Seigneur, 
m’accorder ne serait-ce qu’un bref délai. Je ferai alors la 
charité et agirai en homme vertueux !»)(3)

(1) Sourate Al-Mu’minûn, versets 99-100.
(2) Sourate Al-Hachr, verset 18.
(3) Sourate Al-Munâfiqûn, verset 10.
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Le mérite de la prière

Le Prophète  interrogea un jour ses compagnons en ces 
termes: «Imaginez que devant la porte de l’un de vous coule 
une rivière dans laquelle il se lave cinq fois par jour, pensez-
vous que son corps puisse rester souillé?» Ils répondirent: 
«Non, il ne peut rester souillé.» Il dit: «Telles sont les cinq 
prières quotidiennes par lesquelles Allah vous purifie de 
vos péchés.»(1)?Par cette image très évocatrice, le Prophète  
a montré l’effet de la prière sur les âmes qu’elle purifie du 
péché.

La prière est le lien entre le musulman et son Seigneur et 
un moment de proximité avec Allah , comme l’a affirmé 
le Prophète : «Le serviteur d’Allah n’est jamais aussi 
proche de son Seigneur qu’en prosternation. Multipliez 
donc les invocations dans cette position.»(2) En outre, la 
prière illumine le cœur, la vie terrestre et celle de l’au-delà. Le 
Prophète  a dit: «La prière est une lumière.»(3)?

Et en raison du besoin impérieux de l’homme pour la prière, 
Allah lui a prescrit cinq prières quotidiennes. Le Très-Haut 

(1) Rapporté par Ahmad (8924).
(2) Rapporté par Muslim (482).
(3) Rapporté par Muslim (223).
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dit: (Accomplissez assidûment vos prières, en particulier la 
plus méritoire des prières, en vous tenant humblement devant 
Allah)(1). Et Il dit: (La prière doit être observée par les croyants 
à des heures déterminées)(2). Et ce, afin que le croyant reste 
en permanence en relation avec son Seigneur, se purifie sans 
cesse de ses péchés et implore Allah dans cet état de proximité 
avec Lui.

Plus l’homme accomplit assidument sa prière, plus il 
préserve sa religion. La prière est en effet le pilier de l’islam. 
La prière est si importante qu’elle est la première des œuvres 
dont le serviteur d’Allah devra rendre compte le Jour de la 
résurrection. Le Prophète  a dit: «La prière est la première 
des œuvres dont le serviteur d’Allah devra rendre compte 
le Jour de la résurrection. Si cette dernière a été accomplie 
comme il se doit, il trouvera la félicité et le salut. Dans le cas 
contraire, il ne trouvera que la déception et le malheur. S’il 
a commis des manquements dans ses prières obligatoires, 
le Seigneur  dira: “Voyez si Mon serviteur a des prières 
volontaires susceptibles de compenser ses manquements”. 
Puis l’on agira de la même façon avec le reste de ses 
œuvres.»(3)

La vie avec la prière est douce et bénie, tandis que la vie 
sans prière est pleine d’angoisses et de malheurs. Aussi, le 
Messager d’Allah  a dit: «Ma joie a été placée dans la 
prière.»(4)

(1) Sourate Al-Baqara, verset 238.
(2) Sourate An-Nisâ’, verset 103.
(3) Rapporté par At-Tirmidhi (2002) et An-Nasâï (465).
(4) Rapporté par Ahmad (12293) et An-Nasâï (3939). 
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Y a-t-il preuve plus évidente de l’importance de la prière 
que le fait qu’elle soit la dernière recommandation adressée par 
le Prophète  à sa nation avant sa mort ?! Il prononça en effet 
ces mots lors de ses derniers souffles: «Je vous recommande 
la prière. Je vous recommande la prière.»(1)?Y a-t-il pire 
épreuve que les affres de la mort ?! Pourtant, ces affres ne l’ont 
pas empêché de recommander la prière à sa nation, faisant de 
celle-ci sa dernière recommandation aux musulmans.

 

(1) Rapporté par Ahmad (12169) et An-Nasâï (1625). 
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La quiétude procurée par la prière

La prière est un rendez-vous avec le Seigneur qui se répète 
plusieurs fois par jour et qui vivifie le cœur du musulman et 
élève son âme. La prière apporte en effet quiétude et repos 
de l’âme, à l’image d’une ombre fraîche dans la chaleur et 
les soubresauts de la vie. Plus le serviteur est profondément 
attaché à la prière, plus celle-ci a un effet positif sur son 
existence.

La prière est l’occasion pour le croyant de recevoir les 
dons du Seigneur. En effet, lorsque le serviteur accomplit ses 
ablutions, ses péchés tombent avec les gouttes d’eau, laissant 
ses membres parfaitement purs. En outre, le Prophète  
a indiqué que la purification était un témoignage de foi, disant: 
«La purification représente la moitié de la foi.»(1)?Et il a 
dit: «Seul un croyant s’efforce d’être toujours en état de 
pureté rituelle.»(2)?En outre, le croyant qui se dirige vers la 
mosquée est l’hôte d’Allah. Le Prophète  a dit: «A celui qui 
se rend le matin ou le soir à la mosquée, Allah réserve, pour 
chacun de ses allers et retours, le meilleur des accueils au 
Paradis.»(3)?Le croyant avance donc vers la mosquée comme 
l’invité qui se dirige vers celui qui l’a convié à un repas. Et ses 

(1) Rapporté par Muslim (810).
(2) Rapporté par Ahmad (22378) et Ibn Mâjah (277).
(3) Rapporté par Al-Bukhâri (662) et Muslim (669).
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pas lui sont inscrits sur le chemin de la mosquée. Le Prophète  
a dit: «Quiconque se purifie chez lui, puis se dirige vers 
l’une des maisons d’Allah pour accomplir l’une des prières 
obligatoires, verra l’un de ses pas lui effacer un péché et 
l’autre l’élever d’un degré.»(1)?

Et s’il s’agit d’une des prières de la nuit - le ‘Ichâ’ ou le 
Fajr -, il recevra une lumière le Jour de la résurrection. Le 
Prophète  a dit: «Annoncez à ceux qui marchent vers les 
mosquées dans l’obscurité de la nuit qu’ils seront baignés 
de lumière le Jour de la résurrection.»(2)

Puis, lorsqu’il entre à la mosquée, les anges prient pour lui 
et lui est inscrite la récompense de la prière tant qu’il attend 
cette dernière. Le Prophète  a dit: «Les anges prient pour 
l’un de vous tant qu’il reste assis à la place où il a accompli 
sa prière et qu’il n’a pas perdu ses ablutions. Ils disent: 
“Ô Allah! Accorde-lui Ton pardon. Ô Allah! Fais-lui 
miséricorde”. L’un de vous est en prière tant que c’est cette 
dernière qui le retient.»(3)?

Voici donc certains des dons du Seigneur envers celui qui se 
dirige vers l’une de Ses mosquées. Que dire alors de Ses dons 
en faveur de celui qui se tient debout en prière devant Lui ?!

Par la prière, le fidèle se rapproche d’Allah et s’entretient 
avec Lui. Quiconque prie assidument ressent la proximité du 
Seigneur et se sent observé par Lui. Il adopte alors le meilleur 
des comportements et s’éloigne de tout péché susceptible de 
susciter la colère de son Seigneur. Le Très-Haut dit: (La prière 

(1) Rapporté par Muslim (666).
(2) Rapporté par Abû Dâwûd (561) et At-Tirmidhi (223).
(3) Rapporté par Al-Bukhâri (659) et Muslim (273).
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détourne des actes abominables et condamnables)(1).

Celui donc qui, par la grâce d’Allah, accomplit la prière 
en étant conscient de cette immense faveur divine, verra son 
cœur se remplir de joie, persuadé qu’Allah ne lui a permis de 
prier que pour accepter ses prières, lui accorder de Ses dons et 
l’élever.

Le fidèle doit savourer la douceur de son entretien avec 
le Seigneur au cours de la prière et remplir son cœur de Sa 
vénération au moment où il célèbre Sa gloire. Il doit L’implorer 
en étant convaincu qu’Allah, par un effet de Sa générosité, 
exaucera ses prières. Il doit avoir la certitude qu’Allah ne peut 
rejeter celui qui se tourne vers Lui ou priver de Ses grâces 
celui qui Le sollicite, Lui le Très Généreux, le Bon et le 
Miséricordieux.

Lorsque le fidèle en a terminé avec la prière, il doit 
manifester sa reconnaissance envers Allah qui l’a assisté 
et guidé vers cette prière pleine de bénédiction, alors que 
nombreux sont ceux qui délaissent la prière par paresse et 
insouciance. Quant au croyant, il ne s’est tourné vers la prière 
qui lui est aisée à accomplir que poussé par sa foi en Allah et 
sa conviction qu’il Le rencontrera un jour. Le Très-Haut dit: 
(Armez-vous de patience et aidez-vous de la prière. Celle-ci 
représente cependant une lourde obligation, sauf pour les êtres 
humbles qui ont l’intime conviction qu’ils retourneront un jour 
à leur Seigneur et qu’ils Le rencontreront)(2). 

Félicitations donc pour ta prière dont tu peux te réjouir. Et 
célèbre la louange d’Allah pour t’avoir guidé et assisté.

(1) Sourate Al-‘Ankabût, verset 45.
(2) Sourate Al-Baqara, versets 45-46.
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Le Dhikr

Un homme se présenta un jour au Prophète  et lui dit: 
«Messager d’Allah! Les prescriptions de l’islam sont bien 
nombreuses pour moi. Enseigne-moi donc une œuvre à laquelle 
je puisse m’attacher.» Il répondit: «Ne cesse d’invoquer le 
nom d’Allah.»(1)?Le Prophète  l’a orienté vers une œuvre 
pleine de bénédiction: le Dhikr consistant à célébrer la gloire, 
la grandeur et l’unicité d’Allah et à L’invoquer.

Le Dhikr donne en effet vie au cœur, comme le Prophète  
l’a dit: «Celui qui invoque le nom de son Seigneur et celui 
qui ne l’invoque pas sont respectivement comparables au 
vivant et au mort.»(2) 

Par le Dhikr, le croyant maintient un lien étroit et une 
proximité avec Allah qui est avec celui qui mentionne Son 
nom. Allah  dit: «Je ne saurais décevoir les espoirs que 
Mon serviteur place en Moi et Je suis avec lui lorsqu’il 
invoque Mon nom et se souvient de Moi. S’il se souvient 
de Moi, Je Me souviendrai de lui et s’il Me mentionne en 
public, Je le mentionnerai devant un public bien meilleur. 
S’il s’approche de Moi d’un empan, Je m’approcherai de 

(1) Rapporté par At-Tirmidhi (3375) et Ibn Mâjah (3793).
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (6407).
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lui d’une coudée et s’il s’approche de Moi d’une coudée, 
Je m’approcherai de lui d’une brasse. Et s’il se dirige 
vers Moi en marchant, Je me dirigerai vers lui avec 
empressement.»(1)?

A quoi l’homme doit-il cet honneur d’être mentionné par 
son Seigneur glorieux devant les anges ! Le Dhikr élève à 
tel point le croyant qu’Allah mentionne cet être insignifiant 
au-dessus des cieux et l’élève à ce rang. Le Très-Haut dit: 
(Souvenez-vous donc de Moi, Je me souviendrai de vous)(2).

Le Dhikr est à la fois la meilleure et la plus simple des 
adorations. C’est la raison pour laquelle les croyants vertueux 
n’ont de cesse de s’adonner au Dhikr, eux (qui, debout, assis 
ou allongés sur le côté, invoquent le nom d’Allah)(3).

Le Dhikr est l’adoration qu’Allah a invité les hommes à 
multiplier en raison de sa facilité et de l’immense récompense 
qui lui est associée. Il dit: (Vous qui croyez ! Invoquez 
fréquemment le nom d’Allah. Célébrez Sa sainteté et Sa gloire 
matin et soir)(4). Et Il dit: (…aux h ommes et aux femmes qui 
invoquent souvent Son nom)(5).

Les meilleures formules de Dhikr sont celles que nous a 
enseignées notre prophète , des formules qui célèbrent de la 
manière la plus complète la gloire et la grandeur d’Allah. Au 
nombre de ces formules :

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (7405) et Muslim (2675).
(2) Sourate Al-Baqara, verset 152.
(3) Sourate Al ‘Imrân, verset 191.
(4) Sourate Al-Ahzâb, versets 41-42.
(5) Sourate Al-Ahzâb, verset 35.



1- Il n’y a de divinité qu’Allah, Dieu unique et sans associés. 
Il règne en Maître absolu sur la Création, Il mérite toutes les 
louanges et Il a pouvoir sur toute chose. 

2- Gloire à Allah, louange à Allah, il n’y a de divinité en 
droit d’être adorée qu’Allah et Allah est plus grand que tout.

3- Gloire et louange à Allah, gloire à Allah le Très Grand.

4- Un Bédouin se présenta un jour au Prophète  et lui 
dit : «Messager d’Allah ! Apprends-moi des paroles que je 
puisse répéter.» Il dit : «Dis: Il n’y a de divinité en droit 
d’être adorée qu’Allah, Dieu unique et sans associés. Il 
règne en Maître absolu sur la Création. Allah est bien plus 
grand que tout, louange à Allah abondamment et gloire à 
Allah Seigneur de la Création. Il n’y a de changement et 
de force que par Allah le Tout-Puissant, le Longanime.» Le 
Bédouin dit: «Celles-ci sont pour mon Seigneur, mais qu’y a-t-
il pour moi?» Il répondit: «Dis: Ô Allah! Veuille m’accorder 
Ton pardon et Ta miséricorde, me guider et m’accorder de 
Tes bienfaits.»(1)

(1) Rapporté par Muslim (2696).
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L’invocation est une adoration

Lorsque le croyant se tourne vers le Seigneur en 
L’invoquant, il accomplit un acte d’adoration pour lequel il 
sera récompensé. Et Allah répond à celui qui ne cesse de Le 
solliciter en Lui accordant de Ses faveurs avec générosité. 
L’un des aspects de cette générosité du Seigneur est qu’Il 
leur a ordonné de L’invoquer en s’engageant à exaucer leurs 
prières. Il dit: (Votre Seigneur a dit: «Invoquez-Moi, Je vous 
exaucerai. Quant à ceux qui, par orgueil, refusent de M’adorer, 
ils entreront couverts d’opprobre dans la Géhenne.»)(1)?Et 
Allah  dit: (Que ceux de Mes serviteurs qui t’interrogent sur 
Moi sachent que Je suis tout proche et que J’exauce quiconque 
M’invoque sincèrement. Qu’ils suivent donc la voie du salut en 
se soumettant à Mes commandements et en croyant en Moi)(2).

Il n’est pas possible qu’Allah rejette et déçoive le serviteur 
qui se tourne vers Lui et L’invoque. Ses prières ne peuvent 
qu’être exaucées. Mais Allah, par un effet de Sa sagesse 
infinie, peut repousser à plus tard son exaucement lorsqu’il y 
a un intérêt à cela, comme Il peut lui accorder mieux que ce 
qu’il a réclamé ou lui réserver, en échange, une récompense 
qu’il trouvera dans l’au-delà, alors qu’il en aura plus besoin 

(1) Sourate Ghâfir, verset 60.
(2) Sourate Al-Baqara, verset 186.
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qu’ici-bas. Le Prophète  a dit: «Il n’est pas de musulman 
qui invoque Allah sans qu’Il ne l’exauce dès ici-bas, ou ne 
lui réserve une récompense identique dans l’au-delà, ou 
encore ne lui épargne un mal identique. Et ce, tant que cette 
prière ne conduit pas au péché, comme la rupture des liens 
de parenté.» Les compagnons dirent: «Messager d’Allah ! Il 
faut alors invoquer Allah généreusement.» Il répondit: «Allah 
est plus généreux encore.»(1)  

Toute prière adressée à Allah est donc une forme d’adoration 
pour laquelle le croyant est récompensé. Celui qui s’humilie 
devant le Seigneur se voit élevé par Allah. Le musulman doit 
être certain qu’il implore un Seigneur généreux qui ne refuse 
jamais ce qu’Il possède, un Seigneur riche dont les richesses ne 
s’épuisent jamais, un Seigneur omnipotent que rien ne réduit 
à l’impuissance, comme le dit Allah  dans ce hadith Qudsi: 
«Mes serviteurs! Si du premier au dernier, hommes et 
djinns, vous vous teniez tous debout sur une même place en 
M’invoquant et que J’exauçai chacun d’entre vous, cela ne 
réduirait de Mon royaume que ce qu’une aiguille plongée 
dans la mer peut réduire de sa quantité d’eau.»(2)  

(1) Rapporté par Ahmad (11133).
(2) Rapporté par Muslim (2577).
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Le sublime Coran

Jubayr ibn Mut‘im , qui n’avait pas encore embrassé 
l’islam, vint à Médine en provenance de la Mecque. Il fit ce 
récit: «J’entrai dans la mosquée et entendis le Prophète  
réciter la sourate At-Tûr lors de la prière du crépuscule. 
Lorsqu’il atteignit ces versets: (N’y a-t-il pas à leur origine 
un créateur ou bien sont-ils eux-mêmes à l’origine de leur 
création ? Auraient-ils créé les cieux et la terre ? Non, mais ils 
n’ont aucune conviction. Détiendraient-ils les trésors de ton 
Seigneur ou seraient-ils les maîtres de la Création?)(1), mon 
cœur faillit s’envoler.»(2)

Ces versets ont suscité en lui une vive émotion, de même 
qu’ils ont emporté sa conviction. La force de ces paroles a 
troublé son cœur qui a failli s’envoler. C’est pourquoi il a dit: 
«C’est la première fois que la foi s’empara de mon cœur.»

Plusieurs années après cela, Jubayr a proclamé sa conversion 
à l’islam. Mais son salut a commencé par ces quelques versets 
récités par le Messager . Le Coran, par la force de ses 
arguments, la clarté de ses preuves et l’éloquence de ces mots, 
a cet effet sur la raison et sur le cœur.

(1) Sourate At-Tûr, versets 35-37.
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (4854).
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Le Coran est la parole d’Allah qu’Il a révélée à Son 
Messager  et il est la vérité qui n’admet aucun doute. Le 
Très-Haut dit: (Voici le Livre qui n’admet aucun doute et qui 
est un guide pour ceux qui craignent le Seigneur)(1). Le Coran 
guide les hommes vers la vraie religion et le droit chemin. 
Allah dit: (Le Coran que voici guide les hommes vers la voie 
la plus droite. Il annonce aux croyants qui accomplissent le 
bien une immense récompense)(2).

Allah l’a révélé sous forme de paroles d’une grande 
éloquence et d’une sagesse infinie, si bien qu’il est inimitable. 
Le Très-Haut a d’ailleurs mis les hommes au défi de produire 
un texte identique, défi qu’ils n’ont jamais pu relever. Le Très-
Haut dit: (Si vous avez des doutes au sujet de ce que Nous 
avons révélé à Notre serviteur, alors produisez une sourate 
identique, en vous aidant des divinités que vous adorez en 
dehors d’Allah, si vous dites la vérité. Si vous n’y parvenez 
pas - et vous n’y parviendrez pas - alors préservez-vous du feu 
de l’Enfer, préparé pour les impies et alimenté par les hommes 
et les pierres)(3).

Allah s’est engagé à préserver le Coran de toute 
transformation. Il est donc demeuré de siècle en siècle inchangé, 
comme il fut révélé au Messager . Aussi, les manuscrits écrits 
à des époques différentes et dans des régions différentes nous 
sont parvenus sous une forme parfaitement identique.

Ce Livre sublime regorge d’enseignements essentiels à 
la vie. Dans le Coran, Allah célèbre Sa gloire et Sa louange, 

(1) Sourate Al-Baqara, verset 2.
(2) Sourate Al-Isrâ’, verset 9.
(3) Sourate Al-Baqara, versets 23-24.
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mentionne Ses attributs de perfection et Ses noms sublimes, 
et montre aux hommes que Lui seul mérite d’être adoré. Le 
Coran établit l’existence de la Résurrection après la mort et de 
l’au-delà qu’il décrit en détail, de même qu’il décrit le Paradis 
et ses délices, et l’Enfer et ses tourments. Le Coran renferme 
le récit des prophètes et les persécutions subies par eux de la 
part de leurs peuples. Le Coran ordonne aux hommes de se 
parer des plus belles qualités et d’accomplir les œuvres les 
plus vertueuses.

La lecture et la méditation du Coran sont une forme 
d’adoration. Le Prophète a dit: «Celui qui lit une seule 
lettre du Livre d’Allah accomplit une bonne action. Or, 
chaque bonne action est récompensée dix fois. Je ne dis 
pas que Alif-lâm-mîm est une lettre, mais Alif est une 
lettre, Lâm est une autre lettre et Mîm est encore une autre 
lettre.»(1)

Allah a fait descendre le Coran sur nous afin qu’il soit 
présent dans nos vies, que nous le lisions assidument sans 
jamais le délaisser et que nous le mettions en application sans 
jamais nous détourner de lui. Plus notre rapport au Coran est 
étroit, plus nous connaissons Allah et sommes proches de Lui.

(1) Rapporté par At-Tirmidhi (2910).





Quatrièmement

Nos péchés
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Tomber dans le péché

Le musulman et la musulmane savent que leur adhésion à 
l’islam signifie qu’ils ont été guidés vers Allah, leur Créateur, 
et qu’ils ont suivi le droit chemin les menant à leur Seigneur, à 
Sa satisfaction et à Son Paradis.

Mais le musulman n’en reste pas moins un homme qui 
peut tomber dans le péché ou manquer à certaines de ses 
obligations religieuses. Il convient ici d’insister sur plusieurs 
points importants :

Premier point: il n’y a pas besoin d’intercesseur entre Allah 
et nous pour le pardon de nos péchés, nous n’avons nul besoin 
d’un homme à qui confesser nos fautes afin qu’il obtienne 
leur pardon auprès d’Allah. Nous devons au contraire garder 
secrets nos péchés que nous devons seulement reconnaître 
devant Allah et dont nous devons nous repentir. Le Très-Haut 
dit: (C’est Lui qui accepte le repentir de Ses serviteurs dont Il 
efface les péchés)(1).

Deuxième point: nous savons que notre Seigneur est 
miséricordieux et que Sa miséricorde est infinie, qu’Il est 
clément et que Sa clémence est immense. Il accepte notre 

(1) Sourate Ach-Chûrâ, verset 25.
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repentir si celui-ci est sincère, Il nous accorde Son pardon si 
nous l’implorons, le cœur contrit, et Il nous fait miséricorde si 
nous manifestons nos remords. Il pardonne tous nos péchés si 
ceux-ci sont suivis de regrets et d’un repentir sincère.

Troisième point: il faut savoir que la pire ruse de Satan 
est celle consistant à nous faire désespérer de la miséricorde 
d’Allah, afin de nous éloigner du Seigneur. Or, nous devons 
être convaincus qu’Allah est plus miséricordieux envers nous 
que nos propres mères, que Son pardon est plus grand que nos 
fautes et qu’Il se réjouit lorsque nous nous tournons vers Lui 
et implorons Son pardon. Le Très-Haut dit: (Dis: «Vous, mes 
serviteurs qui avez péché contre vous-mêmes. Ne désespérez 
pas de la miséricorde d’Allah qui, en vérité, pardonne 
tous les péchés. C’est Lui en effet le Très Clément, le Très 
Miséricordieux.»)(1)?Et Il dit: (Lorsque ceux qui croient en Nos 
signes se présentent à toi, dis-leur: «La paix soit avec vous ! 
Votre Seigneur a décrété qu’Il ne cesserait de faire miséricorde 
à Ses serviteurs.» Par conséquent, quiconque, dans son 
ignorance, commet le mal puis s’en repent et s’amende doit 
savoir qu’Allah est Très Clément et Très Miséricordieux)(2). Et 
le Très-Haut dit: (Quiconque, après avoir lésé autrui ou s’être 
fait injustice lui-même, implore le pardon d’Allah trouvera 
Allah Très Clément et Très Miséricordieux)(3). Chaque fois que 
tu imploreras le pardon de ton Seigneur, tu le trouveras prêt à 
te pardonner ton péché et miséricordieux envers toi.

(1) Sourate Az-Zumar, verset 53.
(2) Sourate Al-An‘âm, verset 54.
(3) Sourate An-Nisâ’, verset 110.



109

A MES FRÈRES ET SŒURS

Les péchés devenus habituels 

Le nouveau musulman peut continuer à commettre des 
péchés auxquels il s’était habitué avant sa conversion. Il doit 
alors s’efforcer de s’en débarrasser dans la mesure du possible. 
Mais s’il n’y parvient pas, alors qu’il sache qu’il est préférable 
pour lui de rencontrer Allah en tant que musulman qui commet 
des péchés que comme un pécheur qui s’est détourné du 
Seigneur.

Et sache que Satan peut suggérer au nouveau musulman, 
lorsque celui-ci commet des péchés, que l’islam impose des 
prescriptions qu’il ne pourra supporter, ce qui peut conduire 
certaines personnes à quitter l’islam. Il doit savoir, dans ce 
cas, qu’il est préférable pour lui de demeurer musulman, 
quelle que soit la gravité de ses péchés, que de rencontrer 
Allah en mécréant, en ayant adopté une autre religion que 
celle qu’Il agrée. Car si Allah pardonne tous les péchés, quels 
que soient leur gravité et leur nombre, Il ne saurait pardonner 
la mécréance et le reniement de Sa religion. Il dit: (Allah ne 
saurait pardonner que d’autres divinités Lui soient associées, 
mais Il peut pardonner à qui Il veut tout autre péché de moindre 
gravité)(1). Or, il n’y a pas d’être plus misérable que celui qui 

(1) Sourate An-Nisâ’, verset 48.
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renie Allah après l’avoir connu, imitant ainsi Satan qui a renié 
le Seigneur après avoir cru en Lui.

Allah décrit d’ailleurs ceux qui sont hésitants dans leur 
foi, en disant: (Ceux qui, après avoir cru, renient la foi, puis 
redeviennent croyants avant de rejeter à nouveau la foi et de 
persister dans l’impiété, Allah ne saurait leur pardonner et les 
mettre sur la bonne voie)(1). Et Il dit: (Relate-leur l’histoire 
de celui à qui Nous avions montré Nos signes, mais qui finit 
par s’en détourner et succomber à la tentation de Satan, se 
retrouvant parmi les égarés. Si Nous l’avions voulu, Nous 
l’aurions élevé par ces signes, mais, obéissant à ses passions, 
il pencha vers les plaisirs terrestres)(2).

(1) Sourate An-Nisâ’, verset 137.
(2) Sourate Al-A‘râf, versets 175-176.
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Avons-nous hérité du péché originel ? 

Nous devons savoir qu’Allah nous a créés purs de tout péché 
et que nous sommes venus au monde conformément à la nature 
première dont Allah a doté chaque créature, avec une page 
parfaitement blanche. L’homme n’a donc pas hérité du péché 
d’un autre et ne peut être tenu responsable d’une faute qu’il 
n’a pas commise. C’est la raison pour laquelle le Prophète  
comparait souvent l’homme pur de tout péché au nouveau-
né. Ainsi, il disait de celui qui avait accompli un pèlerinage 
accepté par Allah qu’il était revenu «aussi pur que le jour où 
sa mère l’avait enfanté»(1). Autrement dit: pur de tout péché.

Par conséquent, Allah ne nous punit pas pour le «péché 
originel» commis par le père de l’humanité, Adam, de même 
qu’il ne saurait nous punir pour les péchés de nos ancêtres les 
plus proches.

Allah est si juste et si sage qu’il ne saurait punir un homme 
que pour un péché qu’il a commis lui, non pour un péché 
commis par un autre que lui. Le Très-Haut dit: (Ces Écritures 
enseignent que nul n’aura à supporter le péché d’un autre, et 
que chacun ne recevra que le fruit de son labeur)(2).

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (1521) et Muslim (1350).
(2) Sourate An-Najm, versets 38-39. 



Nos péchés commis avant d’avoir été 
guidés 

‘Amr ibn Al-‘As , qui faisait partie des polythéistes qui 
avaient combattu l’islam pendant près de vingt ans, se présenta 
au Messager d’Allah en tant que musulman et lui dit: «Messager 
d’Allah ! Tends la main, afin que je te prête allégeance.» Mais 
lorsqu’il tendit la main, ‘Amr retint la sienne. Le Prophète  
lui dit: «Qu’y a-t-il, ‘Amr?» Il répondit: «Je souhaite poser 
une condition.» «Laquelle?» Demanda-t-il. «Que me soient 
pardonnés mes péchés antérieurs», répondit-il. Il dit: «‘Amr ! 
Ne sais-tu pas que l’islam efface les péchés qui lui sont 
antérieurs ?»(1)

Le Prophète  a informé ‘Amr  que sa conversion à 
l’islam a effacé ses péchés passés, et que par son repentir, c’est 
comme s’il avait connu une nouvelle naissance et qu’il avait 
débuté une nouvelle vie.

Voici la plus heureuse des nouvelles pour toi mon frère et 
pour toi ma sœur ! Après ta conversion, tes mauvaises actions 
commises avant l’islam se transformeront en bonnes actions. 

(1) Rapporté par Ahmad (17777).



Voici l’une des grâces d’Allah en faveur de Ses serviteurs qui 
embrassent l’islam.

Par conséquent, quiconque commet avant son adhésion à 
l’islam un péché, comme la fornication ou la consommation 
d’alcool, puis embrasse l’islam et s’en repent doit savoir 
qu’Allah lui fera deux faveurs :

Première faveur: le pardon de ce péché. 

Deuxième faveur: la transformation de ce péché en bonne 
action. Le Très-Haut dit: (…ceux qui n’invoquent pas d’autre 
divinité qu’Allah, n’enlèvent pas sans droit la vie qu’Allah a 
rendue sacrée et ne se livrent pas à la fornication. Ceux qui 
commettent de telles actions devront en subir la sanction. Leurs 
tourments seront redoublés le Jour de la résurrection. Voués 
à les subir éternellement, ils seront couverts d’humiliation. 
À l’exception de ceux qui se repentent, retournent à la foi 
et accomplissent de bonnes œuvres, dont Allah remplacera 
les péchés par de bonnes actions. Allah est Très Clément et 
Très Miséricordieux)(1). Tu n’as donc rien d’autre à faire que 
d’adhérer à l’islam et de suivre le droit chemin après cette 
conversion pour que tous tes actes se transforment en bonnes 
actions. 

S’agissant de tes bonnes œuvres accomplies avant l’islam, 
elles sont acceptées et te sont comptées. En effet, le Prophète  
fut interrogé par l’un de ses compagnons sur les bonnes actions 
qu’il a accomplies avant l’islam. Il répondit: «Tu as embrassé 
l’islam avec les bonnes œuvres que tu as accomplies avant 

(1) Sourate Al-Furqân, versets 68-70. 
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cela.»(1)?Autrement dit: tu seras récompensé pour tes bonnes 
œuvres accomplies avant ta conversion à l’islam.

Comme Allah est généreux envers ceux qui embrassent 
l’islam dont Il accepte les bonnes actions antérieures et dont Il 
pardonne les mauvaises actions passées qu’Il remplace par de 
bonnes actions.

De même, le Prophète  nous a informés que les juifs et les 
chrétiens qui embrassent l’islam et croient en Muhammad  
seront doublement récompensés, car ils ont cru en leur prophète 
avant de croire en Muhammad .

(1) Rapporté par Muslim (123).
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La miséricorde divine 

Alors que le Prophète? était assis au milieu de ses 
compagnons, il vit arriver une femme le regard perdu. Celle-
ci errait à la recherche de son nourrisson qu’elle avait perdu. 
Quand enfin elle le trouva, elle éclata en sanglots et le pressa 
contre sa poitrine. Puis elle lui donna le sein. Cette scène 
remplie d’émotions ne laissa personne indifférent. Chacun put 
constater la miséricorde de cette femme envers son enfant. 
Profitant de leur attention, le Prophète? les surprit par cette 
question: «Pourriez-vous imaginer cette femme jeter son 
enfant dans le feu?» «Non!» Répondirent les compagnons. 
Il ajouta: «En vérité, Allah est plus miséricordieux envers 
Ses serviteurs que ne l’est cette femme envers son enfant.»(1)

Cet épisode nous donne une idée de la miséricorde divine 
qui transparaît dans la miséricorde de cette femme envers 
son enfant. Car la miséricorde entre les créatures représente 
seulement un centième de la miséricorde d’Allah, comme l’a 
affirmé le Prophète : «Allah a divisé la miséricorde en 
cent parties. Il en a gardé quatre-vingt-dix-neuf auprès de 
Lui et en a fait descendre une seule sur terre par laquelle 
les créatures éprouvent de la miséricorde les unes envers 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (5999) et Muslim (2754).
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les autres, y compris l’animal qui lève son sabot de crainte 
d’écraser son petit.»(1) 

Cette infinie miséricorde divine est ce qui suscite en nous le 
plus d’espoir. Allah  nous a d’ailleurs décrit Sa miséricorde 
dans ce verset: (Ma miséricorde s’étend à tous les hommes)(2). 
Et Il s’est Lui-même décrit comme un Dieu de miséricorde, 
comme le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux.

Celui qui est conscient de l’infinie miséricorde d’Allah 
vivra dans la quiétude et la sérénité, sera rempli d’espoir et 
aura une bonne opinion de son Seigneur. Il saura en effet qu’il 
adore un Seigneur miséricordieux, encore plus miséricordieux 
envers nous que nos propres mères. Il aura donc une bonne 
opinion de son Seigneur, espérant Sa miséricorde, désirant Ses 
faveurs et Sa rencontre.

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (6000) et Muslim (2752).
(2) Sourate Al-A‘râf, verset 156.
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Le pardon des péchés 

Quelle sublime image que celle que nous a proposée le 
Prophète? de la joie du Seigneur  face au repentir du pécheur 
qui regrette ses actes et s’en repent ! Il a dit: «Allah se réjouit 
plus du repentir de l’un de vous qu’un homme qui retrouve 
sa monture dans le désert où elle lui avait échappé en 
emportant avec elle ses provisions de nourriture et d’eau, 
et ses effets. Il se met alors à sa recherche puis, sentant la 
mort arriver, il se dit: “Je vais retourner à l’endroit où je 
l’ai perdue afin d’y mourir”. Il retourne donc à cet endroit 
où il est gagné par le sommeil. M ais soudain, voilà qu’elle 
réapparaît devant lui avec ses provisions de nourriture et 
d’eau, et ses effets. Il la saisit alors par la bride et, au comble 
de la joie, s’exclame: “Ô Allah! Tu es mon serviteur et je suis 
Ton Seigneur”, s’embrouillant tellement sa joie est grande. 
Allah se réjouit donc plus du repentir de Son serviteur que 
cet homme qui retrouve sa monture et ses provisions.»(1)

Quels peuvent être les sentiments de celui qui se repent 
s’il sait que son Seigneur s’en réjouit, accepte son repentir, 
lui accorde Son pardon et le purifie de ses péchés, comme s’il 
venait de renaître.

(1) Rapporté par Muslim (2744).
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Aussi, nos péchés, quelle que soit leur gravité, ne sauraient 
nous éloigner d’Allah si nous nous tournons vers Lui plein 
de remords et de repentir. Il est en effet Celui qui accepte le 
repentir de Ses serviteurs et efface leurs péchés. Il dit: (Qui, 
en dehors d’Allah, peut pardonner les péchés)(1). Et Il dit: 
(Je suis, en vérité, infiniment Clément envers quiconque se 
repent, préserve sa foi et fait le bien sans jamais dévier du droit 
chemin)(2). Et Il dit: (Lorsque ceux qui croient en Nos signes 
se présentent à toi, dis-leur: «La paix soit avec vous ! Votre 
Seigneur a décrété qu’Il ne cesserait de faire miséricorde à Ses 
serviteurs.» Par conséquent, quiconque, dans son ignorance, 
commet le mal puis s’en repent et s’amende doit savoir 
qu’Allah est Très Clément et Très Miséricordieux)(3).

Allah ne cherche pas à se venger de Ses serviteurs ou à les 
châtier, pour peu qu’ils se tournent vers Lui plein de repentir. 
Le Prophète  a dit: «Allah le Très-Haut, béni soit-Il, dit: 
“Fils d’Adam! Tant que tu M’imploreras en espérant Mon 
pardon, Je te pardonnerai, peu M’importent tes péchés. 
Fils d’Adam! Peu M’importe si tes péchés atteignent le 
ciel, Je te pardonnerai, pour peu que tu implores Mon 
pardon. Fils d’Adam! Si tu Me rencontrais avec le contenu 
de la terre comme péchés, mais sans rien M’associer, Je 
t’accueillerais avec le contenu de la terre en pardon”.»(4) 

(1) Sourate Al ‘Imrân, verset 135.
(2) Sourate Tâ-Hâ, verset 82.
(3) Sourate Al-An‘âm, verset 54.
(4) Rapporté par At-Tirmidhi (3540).





Cinquièmement

Des textes à même de vous 
guider
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La sourate Al-Fâtiha

(Au nom Allah le Tout Miséricordieux, le Très 
Miséricordieux. Louange à Allah, Seigneur de la Création, le 
Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux, Maître souverain 
du Jour de la rétribution. C’est Toi seul que nous adorons et 
de Toi seul que nous implorons aide. Guide-nous dans le droit 
chemin, chemin de ceux que Tu as comblés de Tes grâces, non 
celui des réprouvés, ni celui des égarés).

Si la sourate Al-Fâtiha - aussi appelée la sourate de la 
louange - fait partie des sourates les plus courtes, elle est 
également la «Quintessence du Livre» (Umm Al-Kitâb) et la 
plus sublime sourate du Coran. Abû Sa‘îd ibn Al-Mu‘allâ  
relate en effet que le Messager d’Allah  lui dit un jour: 
«Veux-tu que je t’indique quelle est la plus sublime sourate 
du Coran avant que tu ne quittes la mosquée ?» Lorsque 
le Prophète  fut sur le point de sortir, Abû Sa‘îd lui rappela 
ses paroles. Il dit: «La sourate débutant par ces mots: 
(Louange à Allah, Seigneur de la Création). Elle est les sept 
versets sans cesse répétés et le sublime Coran qui m’a été 
donné.»(1)?

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (4703).
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Cette sourate renferme un résumé des croyances islamiques 
et un pacte solennel entr e les hommes et leur Seigneur qui leur 
permet d’espérer qu’Allah les guidera dans le droit chemin, les 
assistera et leur accordera Sa satisfaction.

La sourate débute par le (nom d’Allah), comme le premier 
verset révélé par le Seigneur à Son prophète  où Il lui ordonne: 
(Lis au nom de ton Seigneur qui a créé…)(1). D’ailleurs, 
chaque croyant professe qu’Allah (est le Premier et le Dernier, 
l’Apparent et l’Occulte)(2). Allah - gloire et pureté à Lui - est en 
effet Celui dont chaque chose tire son existence. Toute chose 
débute donc par Son nom.

La formule (Au nom Allah le Tout Miséricordieux, le Très 
Miséricordieux) est suivie par la louange d’Allah qui est 
décrit comme le Se igneur souverain et absolu de la Création: 
(Louange à Allah, Seigneur de la Création). 

La (louange) est  ce sentiment qui s’épanche du cœur du 
croyant dès qu’il se rappelle Allah. Car Allah n’est loué qu’en 
raison de Ses grâces qui se déversent à chaque instant sur Ses 
créatures, à commencer par l’homme. Allah est donc loué au 
début et à la fin, comme l’indique ce verset: (Il est le vrai Dieu. 
Il n’est de divinité digne d’être adorée que Lui. A Lui toute 
louange au début et à la fin)(3).

Le terme (Seigneur), dans la seconde partie du verset: 
(Seigneur de la Création) désigne le Maître de la Création qui 
agit comme Il l’entend sur elle et la dirige à Sa guise.

(1) Sourate Al-‘Alaq, verset 1.
(2) Sourate Al-Hadîd, verset 3.
(3) Sourate Al-Qasas, verset 70.
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Le (Seigneur de la Création) est donc le Maître de la 
Création, du ciel à la terre, des animaux aux végétaux, des 
anges aux hommes. La Création est donc tout ce qui existe 
en dehors d’Allah . Or, tout en dehors d’Allah appartient au 
Seigneur et dépend entièrement de Lui.

Louange donc à Allah, Seigneur des cieux et de la terre, 
Seigneur de l’univers ! Il est le Dieu de majesté dont la 
souveraineté s’exerce dans les cieux et sur la terre. Il est le 
Tout-Puissant, l’infiniment Sage.

Le Seigneur est donc à la fois le Créateur de l’univers et 
Celui qui gouverne la Création. Allah, en effet, n’a pas créé 
l’univers pour ensuite le laisser à l’abandon. Il dirige, au 
contraire, la Création qu’Il entoure de toute Son attention. 
Tous les éléments de la Création sont donc sous la protection 
d’Allah, préservés par leur Seigneur.

Il existe donc un lien étroit et permanent entre le Créateur 
et Sa Création.

La croyance islamique nous apparaît ici dans toute sa 
miséricorde pour le cœur et la raison. La croyance islamique 
est miséricordieuse par sa beauté, sa simplicité, sa clarté, son 
harmonie, sa proximité avec la nature et sa familiarité.

(…le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux). Ces 
deux noms divins renferment toutes les significations de la 
miséricorde. Le nom «Ar-Rahmân» - qui exprime l’intensité - 
décrit l’immensité de la miséricorde divine, tandis que le nom 
«Ar-Rahîm» - qui exprime également l’intensité - décrit le 
caractère immuable et éternel de cette miséricorde.
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La miséricorde est l’attribut distinctif du Seigneur de la 
Création et le lien éternel entre le Créateur et Ses créatures, 
miséricorde qui incite les créatures à louer leur Seigneur. 
La louange est en effet la réponse naturelle à cette infinie 
miséricorde.

(Maître souverain du Jour de la rétribution). Le «Jour de la 
rétribution» est le Jour de la résurrection, celui où les hommes 
seront jugés et rétribués dans l’au-delà pour leurs œuvres. 
Allah est le Maître de ce bas monde comme Il est le Maître 
de l’au-delà. Et s’Il affirme ici qu’Il est le Maître de l’au-delà, 
c’est qu’en ce Jour Il sera le seul Maître et qu’il n’y a aura 
que Son royaume, les royaumes terrestres éphémères auront en 
effet disparu. Et les hommes se présenteront à leur Seigneur en 
ce Jour sans rien posséder de ce qui leur appartenait sur terre. 
Le Très-Haut dit: (Vous voici venus à Nous, seuls, comme au 
moment de votre première création, ayant laissé derrière vous 
tout ce que Nous vous avions accordé)(1). Il n’y aura donc de 
royaume que celui du véritable souverain. Le Très-Haut dit: 
(Jour où les hommes, qui ne pourront se dérober aux regards, 
comparaîtront devant Allah auquel aucune de leurs œuvres 
n’échappera. «Qui dispose aujourd’hui de l’autorité suprême?» 
«Allah, l’Unique qui a soumis l’ensemble de la Création à Son 
pouvoir.»)(2)

(C’est Toi seul que nous adorons et de Toi seul que nous 
implorons aide). Ce fondement découle directement de ceux 
qui précèdent dans la sourate: Allah seul doit être adoré et c’est 
uniquement Son aide qui doit être sollicitée.

(1) Sourate Al-An‘âm, verset 94.
(2) Sourate Ghâfir, verset 16.
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 Ce fondement proclame la libération totale de l’homme, 
qui est délivré de l’adoration des fausses divinités et du culte 
des idoles. Car si Allah est le seul à mériter d’être adoré et le 
seul dont il faut implorer aide, alors l’homme est préservé de 
l’humiliation de tous les faux cultes.

(Guide-nous dans le droit chemin, chemin de ceux que Tu 
as comblés de Tes grâces, non celui des réprouvés, ni celui des 
égarés). 

(Guide-nous dans le droit chemin). Autrement dit: aide-nous 
à connaître la voie droite qui nous mènera vers Toi et aide-nous 
à suivre ce chemin après l’avoir connu. Car la connaissance du 
droit chemin et le cheminement sur cette voie sont tous deux 
les fruits de l’attention et de la miséricorde d’Allah qui guide 
Ses serviteurs. Le croyant ne se dirige vers Allah que parce 
qu’il a la conviction que Lui seul peut lui apporter Son aide. 
D’ailleurs, c’est la première et la principale aide que le croyant 
réclame à son Seigneur. Car être guidé dans le droit chemin 
garantit sans conteste le bonheur ici-bas et la félicité dans l’au-
delà.

L’invocation (Guide-nous dans le droit chemin) est en 
quelque sorte le pivot de cette sourate. Au début de la sourate, 
le croyant célèbre en effet la louange, la gloire et la majesté 
d’Allah dont il se rapproche par la proclamation de Son 
unicité. Vient alors cette invocation: (Guide-nous dans le droit 
chemin), suivie par la description de la réalité de ce chemin 
et des principales déviations par rapport à lui. La sourate Al-
Fâtiha est donc en quelque sorte une sourate où le serviteur 
implore d’être guidé par son Seigneur.
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Ceux qui empruntent le droit chemin ne le font que par la 
grâce d’Allah qui les a guidés et assistés. Car sans cela, ils 
n’auraient pu suivre le droit chemin. Par conséquent, nous 
implorons le Seigneur qui guide les hommes de nous faire la 
grâce de nous guider comme Il leur a fait cette faveur.

Tel est donc le droit chemin, loin de la voie suivie par les 
réprouvés, c’est-à-dire, ceux qui encourent la colère d’Allah 
pour s’être détournés de la vérité qu’ils connaissent pourtant 
parfaitement, ni celui des égarés qui ignorent la vérité. 

Ceci prouve que l’homme ne peut être guidé que s’il connaît 
la vérité et agit conformément à cette vérité, en adorant Allah 
avec clairvoyance et en connaissance de cause. Le Très-Haut 
dit: (Dis: «Voici ma voie: j’appelle les hommes, avec la plus 
grande clairvoyance, à vouer un culte exclusif et sincère à 
Allah.»)(1)?Toute déviation a donc pour cause un manquement 
dans l’une de ces deux choses: dans la connaissance ou dans 
la mise en application de celle-ci. Ainsi, celui qui connaît la 
vérité, mais n’agit pas en conséquence, mérite la colère d’Allah, 
tandis que celui agit sans connaissance s’égarera, à l’image de 
ceux dont les œuvres sont les plus vaines, ceux qui croient bien 
agir ici-bas alors qu’en réalité ils œuvrent en pure perte. 

Quant à celui qui suit le droit chemin, il chemine vers Allah 
qui dit: (Mon Seigneur est sur une voie droite)(2).

Ce droit chemin conduit donc celui qui le suit au Paradis. 
Aussi, lorsque les élus prendront place dans leurs demeures 
du Paradis, ils se rappelleront avec gratitude la grâce d’Allah 

(1) Sourate Yûsuf, verset 108.
(2) Sourate Hûd, verset 56.
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qui les a guidés jusqu’à ce lieu béni. Ils diront: (Louange à 
Allah qui nous a guidés vers les œuvres pour lesquelles nous 
sommes aujourd’hui récompensés. Si Allah ne nous avait pas 
guidés, nous n’aurions jamais suivi le droit chemin)(1).

Nous ne cessons donc de répéter cette invocation, de même 
que nous lavons régulièrement nos membres. Car il y a toujours 
une bonne raison de la répéter. En effet, les errements de l’âme 
et les suggestions de Satan ne cessent jamais. Il convient donc 
de répéter sans cesse cette invocation avec humilité.

À travers ces quelques lignes a donc été décrit le lien 
unique possible entre les hommes et leur Seigneur, consistant 
à reconnaître Son existence, à Le louer et Le glorifier, à se 
préparer à Sa rencontre et à Lui vouer un culte exclusif en 
espérant qu’Il fera de nous les hommes qu’Il aime.

C’est donc cette sourate qu’Allah a choisie pour être répétée 
au cours de chaque prière. Bien qu’elle soit courte, elle renferme 
des fondements essentiels permettant de se représenter ce qu’est 
l’islam. L’un des mérites de cette sourate se trouve dans ces 
paroles du Prophète : Allah le Très-Haut dit: «J’ai partagé 
la prière en deux parts égales entre Moi et Mon serviteur, 
une moitié pour Moi, et l’autre pour Mon serviteur, et Mon 
serviteur obtiendra ce qu’il demande. Aussi, lorsque Mon 
serviteur dit: (Louange à Allah, Seigneur de la Création), 
Allah le Très-Haut dit: «Mon serviteur M’a loué.» Et 
lorsque le serviteur dit: (Le Tout Miséricordieux, le Très 
Miséricordieux), Allah le Très-Haut dit: «Mon serviteur 
M’a glorifié.» Lorsque le serviteur dit: (Maître souverain 

(1) Sourate Al-A‘râf, verset 43.
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du Jour de la rétribution), Allah le Très-Haut dit: «Mon 
serviteur M’a exalté.» Lorsque le serviteur dit: (C’est Toi 
seul que nous adorons et de Toi seul que nous implorons 
aide), Allah dit: «Ceci est à la fois pour Moi et pour Mon 
serviteur, et Mon serviteur obtiendra ce qu’il demande.» 
Lorsque le serviteur dit: (Guide-nous dans le droit chemin, 
chemin de ceux que Tu as comblés de Tes grâces, non celui 
des réprouvés, ni celui des égarés), Allah dit: «Ceci est 
pour Mon serviteur, et Mon serviteur obtiendra ce qu’il 
demande.»(1)

(1) Rapporté par Muslim (395).
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Certains versets à même de vous guider

(Vous qui croyez ! Armez-vous de patience et aidez-vous de 
la prière. Allah est avec ceux qui font preuve de constance)(1).

(Les œuvres de ceux qui offrent leurs biens par obéissance à 
Allah sont à l’image d’une graine qui produit sept épis portant 
chacun cent grains. Allah, dont les faveurs et la science sont 
infinies, multiplie la récompense de qui Il veut. Ceux qui offrent 
leurs biens par obéissance à Allah, sans faire suivre leurs dons 
d’un rappel désobligeant ou de propos blessants, obtiendront 
leur récompense auprès de leur Seigneur et seront préservés 
de toute crainte et de toute affliction. Des paroles convenables 
adressées au solliciteur et une attitude indulgente valent bien 
mieux qu’une aumône suivie de paroles blessantes. Allah peut 
parfaitement se passer des hommes envers lesquels Il est si 
Longanime. Vous qui croyez ! N’annulez pas vos aumônes par 
un rappel désobligeant ou des propos blessants)(2).

(Que celui qui désire une autre religion que l’islam sache 
que son culte ne sera jamais accepté et que, dans l’au-delà, il 
sera du nombre de ceux qui auront perdu leurs âmes)(3).

(1) Sourate Al-Baqara, verset 153.
(2) Sourate Al-Baqara, versets 261-264.
(3) Sourate Al ‘Imrân, verset 85.
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(Vous qui croyez ! Craignez Allah comme Il le mérite et 
demeurez-Lui entièrement soumis jusqu’à la mort)(1).

(Allah a certainement comblé les croyants de Ses faveurs en 
suscitant l’un des leurs comme Messager chargé de leur réciter 
Ses versets, de purifier leurs cœurs et de leur enseigner le 
Livre et la Sagesse, eux qui étaient auparavant manifestement 
égarés)(2).

(Chaque être est appelé à mourir. Et c’est seulement le 
Jour de la résurrection que chacun sera pleinement rétribué. 
Quiconque sera écarté de l’Enfer et admis au Paradis aura 
gagné son salut. Cette vie n’est que plaisirs éphémères et 
jouissance illusoire)(3).

(Ô hommes! Craignez votre Seigneur qui vous a créés d’un 
seul être avant de créer de celui-ci son épouse et, de ce couple, 
une multitude d’hommes et de femmes qu’Il a dispersés sur 
terre. Craignez Allah au nom de qui les uns implorent les 
autres et gardez-vous de rompre les liens du sang. Allah vous 
observe en permanence)(4).

(Allah ne saurait pardonner que d’autres divinités Lui soient 
associées, mais Il peut pardonner à qui Il veut tout autre péché 
de moindre gravité. Quiconque associe d’autres divinités au 
culte d’Allah s’est gravement écarté de la vérité)(5).

(Aidez-vous les uns les autres à pratiquer la vertu et la 
piété, ne vous aidez pas à commettre le péché et à transgresser. 

(1) Sourate Al ‘Imrân, verset 102.
(2) Sourate Al ‘Imrân, verset 164.
(3) Sourate Al ‘Imrân, verset 185.
(4) Sourate An-Nisâ’, verset 1.
(5) Sourate An-Nisâ’, verset 116.
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Craignez Allah dont le châtiment est terrible)(1).

(Vous qui croyez ! Pratiquez la justice dans le seul but de 
plaire à Allah et soyez les témoins les plus impartiaux. Et 
que votre ressentiment à l’encontre de vos ennemis ne vous 
pousse pas à les traiter injustement. Soyez au contraire justes 
envers eux. Voilà une manière d’agir plus conforme à la piété. 
Craignez donc Allah qui est parfaitement informé de ce que 
vous faites)(2).

(Quiconque se présentera avec une bonne action sera 
récompensé au décuple, tandis que celui qui se présentera 
avec une mauvaise action ne sera rétribué qu’à hauteur de son 
forfait, sans subir la moindre injustice)(3).

(Dis: «Mes prières, mes actes de dévotion, ma vie tout 
entière et ma mort sont voués à Allah, Seigneur de la Création 
auquel je rends, comme cela m’a été ordonné, un culte 
exclusif et sincère et auquel je suis le premier à faire acte de 
soumission.»)(4)

(Dis: «Qui donc a interdit les vêtements et les nourritures 
pures et saines qu’Allah a mis à la disposition de Ses 
serviteurs ?» Dis: «Ils sont destinés aux croyants(5)?ici-bas 
et leur seront exclusivement réservés dans l’au-delà.» C’est 
ainsi que Nous exposons clairement Nos enseignements à des 
gens capables de les comprendre. Dis: «Mon Seigneur vous 
interdit seulement de commettre publiquement ou secrètement 
des actes infâmes, de vous livrer au péché, de vous attaquer 

(1) Sourate Al-Mâïda, verset 2.
(2) Sourate Al-Mâïda, verset 8.
(3) Sourate Al-An‘âm, verset 160.
(4) Sourate Al-An‘âm, versets 162-163.
(5) Qui les partagent avec les mécréants.



132

A MES FRÈRES ET SŒURS

injustement à autrui, de Lui associer de fausses divinités sans 
vous fonder sur la moindre preuve révélée par Lui et de Lui 
attribuer des prescriptions sans être certains qu’elles émanent 
de Lui.»)(1)

(Votre Seigneur est Allah qui a créé les cieux et la terre 
en six jours, puis s’est élevé sur le Trône. Il couvre le jour 
de l’obscurité de la nuit et celle-ci de la lumière du jour, l’un 
succédant à l’autre sans délai. Le soleil, la lune et les étoiles sont 
soumis à Ses lois. Il est le Maître de la Création sur laquelle Il 
règne souverainement. Béni soit Allah, Seigneur de l’univers. 
Implorez votre Seigneur à voix haute ou de manière discrète. 
Mais sachez qu’Il n’aime pas ceux qui outrepassent les limites. 
Gardez-vous de répandre le mal sur terre après que le bien y 
a été propagé. Invoquez-Le, remplis de crainte et d’espoir. La 
miséricorde d’Allah est toute proche des hommes de bien)(2).

(Montre-toi indulgent, incite les hommes à la vertu et 
détourne-toi des ignorants)(3).

(Voilà que vous est venu un Messager issu de vous, à la fois 
sensible à vos souffrances, désireux de vous voir embrasser 
la foi et plein de compassion et de miséricorde envers les 
croyants)(4).

(Ô hommes ! Un livre vous a été apporté de la part de 
votre Seigneur, par lequel Il vous exhorte à renoncer au péché 
et guérit le mal qui ronge vos cœurs. Il est un guide et une 
miséricorde pour les croyants. Dis: «Qu’ils se réjouissent donc 

(1) Sourate Al-A‘râf, versets 32-33.
(2) Sourate Al-A‘râf, versets 54-56.
(3) Sourate Al-A‘râf, verset 199.
(4) Sourate At-Tawba, verset 128.



133

A MES FRÈRES ET SŒURS

de la grâce et de la miséricorde d’Allah, don bien plus précieux 
que toutes les richesses qu’ils pourraient amasser.»)(1)

(Informe Mes serviteurs que Je suis le Très Clément, le Très 
Miséricordieux, mais aussi que Mon châtiment est des plus 
douloureux)(2).

(Allah prescrit l’équité, la bonté et la charité envers les 
proches, et Il proscrit tout acte infâme, tout comportement 
répréhensible et toute forme d’injustice. Allah vous exhorte 
ainsi à bien agir. Mais saurez-vous y réfléchir ? Soyez fidèles à 
vos engagements contractés envers Allah et les hommes. Ne 
violez pas les serments que vous avez solennellement prêtés 
en prenant Allah à témoin de votre bonne foi. Allah connaît 
parfaitement vos agissements)(3).

(Par de sages et douces exhortations, appelle les hommes à 
suivre la voie de ton Seigneur et discute avec eux avec la plus 
grande aménité. Ton Seigneur sait parfaitement qui s’est écarté 
de Sa voie et qui est bien guidé)(4).

(Quiconque suit le droit chemin, le fait dans son seul intérêt, 
tandis que celui qui s’en écarte en subira seul les effets. Nul 
n’aura à supporter le forfait d’un autre. Nous ne saurions, 
de même, châtier un peuple avant de lui avoir envoyé un 
Messager)(5).

(Nous avons honoré les fils d’Adam, mettant à leur 
disposition toutes sortes de moyens de transport sur terre et 

(1) Sourate Yûnus, versets 57-58.
(2) Sourate Al-Hijr, versets 49-50.
(3) Sourate An-Nahl, versets 90-91. 
(4) Sourate An-Nahl, verset 125. 
(5) Sourate Al-Isrâ, verset 15.
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en mer, leur procurant les nourritures les plus pures et les 
favorisant largement par rapport à nombre de Nos créatures)(1).

(Dis: «Je ne suis qu’un homme comme vous auquel il est 
révélé que votre Dieu est un dieu unique. Que celui donc qui 
espère rencontrer son Seigneur accomplisse de bonnes œuvres 
et n’associe nulle divinité au culte de son Seigneur.»)(2)

(Nous ne t’avons suscité que par miséricorde pour 
l’humanité)(3).

(Ô hommes ! Craignez votre Seigneur. Les affres et le 
tremblement qui accompagneront l’Heure sont terrifiants. 
Le Jour où vous devrez les affronter, toute mère en oubliera 
le nourrisson qu’elle sera en train d’allaiter et toute femme 
enceinte mettra bas l’enfant qu’elle portera en son sein. Et 
les hommes sembleront ivres alors qu’il n’en sera rien, car le 
châtiment d’Allah est terrible)(4).

(Vous qui croyez ! Craignez Allah et que chacun considère 
les œuvres qu’il a accomplies pour le salut de son âme. 
Craignez Allah qui est parfaitement informé de ce que vous 
faites)(5). 

(Dis: «Louange à Allah qui ne s’est pas donné d’enfant, dont 
la souveraineté est absolue, nul n’étant associé à Sa royauté, 
et qui est trop puissant pour avoir besoin d’un protecteur.» Et 
célèbre hautement Sa grandeur)(6).

(1) Sourate Al-Isrâ, verset 70.
(2) Sourate Al-Kahf, verset 110.
(3) Sourate Al-Anbiyâ’, verset 107.
(4) Sourate Al-Hajj, versets 1-2.
(5) Sourate Al-Hachr, verset 18. 
(6) Sourate Al-Isrâ, verset 111.
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Paroles du Prophète à même de vous 
guider

1- Selon Abû Hurayra , le Messager d’Allah  a dit : «Le 
croyant ferme dans sa foi et déterminé est plus aimé d’Allah 
que le croyant qui manque de fermeté, mais en chacun d’eux 
il y a du bien. Recherche ce qui t’est utile en implorant l’aide 
d’Allah et ne baisse jamais les bras. Et si un malheur te touche, 
ne dis pas: “Si j’avais agi ainsi, il se serait produit ceci ou cela”, 
mais dis au contraire: “Voilà ce qu’Allah, qui agit comme Il 
l’entend, m’a prédestiné”. Les “si” ouvrent en effet la porte à 
Satan.»(1)

2- Selon Abû Dharr , le Messager d’Allah  a dit : «Crains 
Allah où que tu sois. Fais suivre la mauvaise action par la bonne 
action, elle l’effacera. Et comporte-toi avec ton prochain de la 
meilleure façon.»(2)

3- ‘Abdullah ibn Salâm  relate ce qui suit: Lorsque le 
Messager d’Allah  arriva à Médine, je m’approchai de lui au 
milieu des gens afin de le voir. Lorsque m’apparut le visage du 
Prophète , je sus que ce n’était pas le visage d’un menteur. 
Les premières paroles qu’il prononça furent: «Gens! Saluez-

(1) Rapporté par Muslim (2664).
(2) Rapporté par At-Tirmidhi (1987).
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vous les uns les autres, maintenez les liens de parenté, donnez 
à manger à celui qui est dans le besoin et priez au moment où 
les gens dorment, vous entrerez au Paradis en toute sécurité.»(1)

4- Selon Jâbir , le Messager d’Allah  a dit : «Gardez-
vous de toute injustice, car l’injustice ne sera que ténèbres le 
Jour de la résurrection et prenez garde à l’avidité, car elle a 
perdu ceux qui vous ont précédés.»(2)

5- Selon Abû Hurayra , le Messager d’Allah  a dit : «La 
religion est aisée à appliquer, mais elle vient à bout de quiconque 
veut lui tenir tête en tombant dans l’excès. Recherchez donc le 
juste milieu ou rapprochez-vous-en dans la mesure du possible. 
Et réjouissez-vous par avance de la récompense. Mettez pour 
cela à profit les heures les plus propices de la journée: le matin, 
le soir, mais aussi les dernières heures de la nuit.»(3)

6- Selon Abû Hurayra , le Messager d’Allah  a dit : «Les 
droits du musulman sur les autres musulmans sont au nombre 
de six: quand tu le rencontres, salue-le, quand il t’invite, accepte 
son invitation, quand il te consulte, conseille-le sincèrement, 
quand il éternue, puis loue Allah, réponds-lui: «Qu’Allah te 
fasse miséricorde», quand il tombe malade, rends-toi à son 
chevet, et quand il meurt, accompagne sa dépouille.»(4)

7- Selon Abû Sa‘îd , le Messager d’Allah  a dit : «Tant 
que je disposerai de biens, je ne vous en priverai pas. Mais que 
celui qui recherche l’abstinence sache qu’Allah le fera vivre 

(1) Rapporté par At-Tirmidhi (1855).
(2) Rapporté par Muslim (2578).
(3) Rapporté par Al-Bukhâri (39).
(4) Rapporté par Muslim (2162).
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dans l’abstinence, que celui qui s’abstient de tendre la main 
sache qu’Allah le mettra au-dessus du besoin et que celui qui 
s’arme de patience sache qu’Allah l’aidera à patienter. Or, nul 
n’a reçu de don meilleur et plus grand que la patience.»(1)

8- D’après Jarîr ibn Abdillah , le Messager d’Allah  
a dit: «Celui qui ne fait pas preuve de miséricorde envers les 
gens sera lui-même privé de la miséricorde d’Allah.»(2)

9- Anas ibn Mâlik? rapporte que le Messager d’Allah? 
a dit: «Que celui qui souhaite voir les faveurs d’Allah lui être 
accordées en grande quantité et sa vie se prolonger maintienne 
les liens de parenté.»(3)

10- D’après Abû Hurayra , le Messager d’Allah  a dit: 
«Allah le Très-Haut approuve de votre part trois choses et en 
réprouve trois autres. Il approuve que vous L’adoriez sans rien 
Lui associer, que vous restiez tous fermement attachés à Sa 
religion et que vous fuyiez la division. Et Il réprouve les on-
dit, les questions trop insistantes et le gaspillage.»(4)

11- D’après Abû Dharr , le Prophète  lui a dit: «Ne 
méprise aucune bonne action, pas même le fait d’accueillir ton 
frère avec un visage souriant.»(5)

12- Selon Abû Hurayra , le Messager d’Allah  a dit: 
«Ne vous enviez pas les uns les autres, ne surenchérissez 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (1469) et Muslim (1053).
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (7376) et Muslim (2319).
(3) Rapporté par Al-Bukhâri (5986) et Muslim (2557).
(4) Rapporté par Muslim (1715).
(5) Rapporté par Muslim (2626).
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pas frauduleusement, ne vous haïssez pas les uns les autres, 
ne vous fuyez pas les uns les autres et ne vous emparez pas 
injustement des clients des autres, mais soyez au contraire, 
serviteurs d’Allah, tous frères! Le musulman est le frère du 
musulman: il ne saurait le traiter injustement, l’abandonner ou 
lui montrer du mépris. La piété est ici - indiquant sa poitrine à 
trois reprises. Il suffit, pour commettre un péché, de mépriser 
son frère musulman. Tout chez le musulman est sacré pour les 
autres musulmans: son sang, ses biens et son honneur.»(1)

13- D’après Ibn Mas‘ûd , le Prophète  a dit: «Je vous 
recommande la sincérité. Car la sincérité mène à la vertu et 
la vertu mène au Paradis. L’homme ne cesse de dire la vérité 
jusqu’à ce qu’il soit inscrit auprès d’Allah comme un homme 
véridique. Et je vous mets en garde contre le mensonge. Car 
le mensonge mène au vice et le vice mène en Enfer. L’homme 
ne cesse de mentir jusqu’à ce qu’il soit inscrit auprès d’Allah 
comme un menteur.»(2)

14- D’après Abû Ad-Dardâ’ , le Prophète  a dit: «Le Jour 
de la résurrection, rien ne pèsera plus lourd dans la balance que 
la noblesse de caractère et le bon comportement.»(3)

15- Selon Abû Hurayra , le Messager d’Allah  avait 
l’habitude de dire: «Ô Allah! Veuille réformer ma religion qui 
est  pour moi une protection, améliorer ma vie ici-bas où se 
déroule mon existence et m’accorder le salut dans l’au-delà où 
je suis appelé à retourner. Veuille faire des jours qu’il me reste 

(1) Rapporté par Muslim (2564).
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (6094) et Muslim (2607).
(3) Rapporté par Abû Dâwûd (4799) et At-Tirmidhi (2003).
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à vivre l’occasion d’accomplir plus de bien et de la mort qui 
m’attend le moyen d’être délivré de tout mal.»(1)

16- D’après An-Nu‘mân ibn Bachîr?, le Messager d’Allah  
a dit: «Les croyants, dans leur affection, leur miséricorde et 
leur compassion réciproques, sont semblables à un seul corps: 
lorsque l’un de ses membres se plaint, c’est tout le corps qui 
lui répond par l’insomnie et la fièvre.»(2)

17- Selon Abû Hurayra?, le Messager d’Allah? a dit: «Que 
celui qui croit en Allah et au Jour dernier ne nuise pas à son 
voisin. Que celui qui croit en Allah et au Jour dernier honore 
son hôte. Et que celui qui croit en Allah et au Jour dernier dise 
du bien ou se taise.»(3)

(1) Rapporté par Muslim (2720).
(2) Rapporté par Al-Bukhâri (6011) et Muslim (2586).
(3) Rapporté par Al-Bukhâri (6018) et Muslim (47), dont c’est la version.
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En conclusion

Celui qu’Allah a guidé à l’islam doit apprendre dans la 
mesure du possible sa religion et s’efforcer de connaître ses 
lois, et ce, en lisant des ouvrages et en étudiant cette religion 
auprès de ceux qui en détiennent une connaissance authentique.

Quant à celui qui en ressent la capacité, il doit chercher à 
devenir l’un des savants de l’islam. Car l’islam ouvre la porte 
aux nouveaux entrants comme aux musulmans de naissance 
qui, tous, peuvent progresser dans les différentes sciences 
islamiques, comme en témoigne l’histoire de l’islam.

Il doit savoir que l’islam n’est pas un simple savoir et de 
simples connaissances, mais un programme divin pour la vie 
que chaque musulman doit appliquer dans son existence, afin 
d’être un musulman par la parole et par les actes.

Plusieurs choses peuvent aider le nouveau musulman à 
atteindre cet objectif :

Premièrement: s’entourer de personnes vertueuses qui 
l’aident à faire le bien et accomplir les prières à la mosquée 
dans la mesure du possible.

Deuxièmement: demeurer en contact avec les autres 
musulmans dans les mosquées, les centres islamiques et à 
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travers les réseaux sociaux et les chaînes satellitaires, afin de 
maintenir sa ferveur religieuse, d’accroître sa connaissance 
de l’islam et de profiter de l’expérience de ses frères. Il doit 
toutefois s’aider de ses amis dignes de foi dans le choix de 
ces réseaux et de ces chaînes, car on y trouve le bon grain et 
l’ivraie.

Troisièmement: lire une bonne traduction du Coran traduit 
dans sa langue, en méditant les versets au sens clair, comme 
ceux qui célèbrent la grandeur et la gloire d’Allah, ceux qui 
relatent l’histoire des prophètes, ceux qui incitent au bon 
comportement ou encore ceux qui mettent en garde contre le 
péché.

Il doit se consacrer assidument aux adorations que sont 
les prières surérogatoires, le Dhikr, la lecture coranique ou 
l’aumône, en les intégrant à un programme quotidien qu’il doit 
appliquer dans la mesure du possible. Le Prophète  a dit: 
«Les œuvres les plus aimées d’Allah sont les plus assidues, 
même si elles sont peu importantes.»(1)

Il doit se garder de toute mauvaise pensée, comme le fait 
de regretter ses péchés commis avant l’islam. Car ce genre 
de pensée peut l’empêcher d’accomplir de bonnes actions. Il 
doit au contraire regarder de l’avant et multiplier les bonnes 
œuvres, ce qui est le meilleur moyen de rattraper ses fautes du 
passé.

Il ne doit pas se disperser dans un grand nombre de bonnes 
actions, mais plutôt se concentrer sur les œuvres qu’il maîtrise 

(1) Rapporté par Al-Bukhâri (6464) et Muslim (783).
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le mieux et qui correspondent le mieux à sa nature et à ses 
capacités. Le Prophète  a dit: «Suivez, dans la mesure du 
possible, le droit chemin, et sachez que la meilleure des 
œuvres est la prière et que seul un croyant s’efforce d’être 
toujours en état de pureté rituelle.»(1)

Il doit préserver ce lien particulier avec Allah que 
représentent la prière, le Dhikr et l’invocation, en sachant 
qu’Allah n’abandonne jamais celui qui se tourne vers Lui.

Cher frère, chère sœur ! Nous implorons Allah de vous 
accorder le succès et le bonheur dans votre vie, de vous 
raffermir en tant que musulman et de nous réunir dans l’au-
delà avec les prophètes, les croyants sincères, les martyrs et les 
vertueux. Quelle noble compagnie que celle-ci !

Paix et bénédiction d’Allah sur Muhammad, le sceau 
des prophètes, ainsi que sur sa famille et l’ensemble de ses 
compagnons. Louange à Allah, Seigneur de la Création.

Que la paix, la miséricorde et les bénédictions d’Allah 
soient avec vous.

Votre frère Abdulvahab Süleymanoğlu.

(1) Rapporté par Ahmad (22378) et Ibn Mâjah (277).
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